car M, Ramadier, en miätant socia- TANISLAS WAZELESKY, le « chourineur » de Mon- 
RA I a ER AR OR ENT TS tauban, s'est évadé de la prison de Montauban après 
nion du Conseil national S.F.LO. BET: is ingtiè i 


ut quelques rares: (défuillants, |— 
tules députés sont présents, Les| court. Son exposé est brillant et pé- 
etes également : ceux qui veu-| remptoire, Avec adresse il reprend 
4 lui lo rester et aussi. ceux qui] un à un jes arguments de Jacques| Solution — remaniement sans | 


REMPLACÉS! 
PAR DECRET 


ls avaient voté contre la confiance 


Londamnerale remaniement 


ls Conseil de Cabinet, réuni ce 


porté, et a demandé au Président de la Ré publique de bien vouloir faire assurer provi- 
pement les charges du ministère de la Dé fense nationale par M. Yvon Delbos (Rassem- | 
hement des Gauches), le ministère du Travail par M. Robert Lacoste (socialiste), le minis- 
lire de la Reconstruction par M, Jules Moch (socialiste), les affaires administratives 
int était chargé M. Maurice Thorez étant confiées à M. P.-H. Teitgen (M.R.P.) ». 


Ainsi s'exprime le communiqué dont la courtoisie rédactionnelle restitue, parait-il, assez bien- l'at- 
wyphère sereine dans laquelle se seraient déroulées les délibérations du Conseil. Délibérations assez 


( ABSTENTIONS e hart its APE Al MIS PAR CE SADIQUE ASSASSIN, VERITABLE BETE 


e RE 2 Cette photo de Stanislas | m ——- z 
dier. donner ieoi hee commissariat central de SR. > 
(Compte rendu par Robert DANGER) deat da Eh Con alarmna ans s Montauban, N'EST DONC | mt a dte priae dans || MEETING 
OURTE, mais grande séance hier matin. Les parlementaires qui| ` ats Doug a tériele qui ne compren- MAIS NON, LA STAR 


Ecoutez à 8 heures 


BRUNSWICK 5 
mr M rance-SOLr  ‘::: 
ns près Gare del'Est AÊ au Crochet 
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100, rue Réaumur, PARIS, Gut. 80-60. général : A. BLANK DERNIÈRE 


LES MINISTRES COMMUNISTES 


sur Radio-Luxembourg 


ASSASSINAT 


L’homme aux 19 crimes 


s’est évadé en abattani 


son gardien 
avec un barreau 
de sa cellule 


| Pieds nus, en tenue de prison- 
nier, Stanislas WAZELEWSKI 
| gagne la campagne dans une 
| voiture volée 

| (De notre envoyé spécial René DELPÊCHE) 


Stanislas-le-Tuewr, le Polonais 19 fois assassin, vient d'ajouter 
un nouveau crime à laffreuse série que l'on pouvait croire close 
depuis que, dans la cellule des condamnés à mort, il attendait, à 
Montauban, Paube de son exécution, 
connaître leur départ au Prési- Grâce à sa force herouléenne, il vient de s'évader après avoir 

grièvement blessé son gardien. 
France-soir, qui a donné un reportage complet, dans ses numétos 
+e- précédents, sur leo crimes -du -fueur;-u-méervienré ta mère du, mons 
re. 


dent de la République. 
Remaniement provisoire (Lire en page 3); 


Le remanloment dont Il s'agit à: MONTAUBAN, : 


n'est qu'un remaniement provisoire 


avec les députés de leur parti 
Mardi, le Conseil national 
la S.F.I.0. approuvera ou 


par Yves GROSRICHARD 


oir à 21 heures, a pris acte du vote des ministres com- 
munistes intervenu lors de la séance de ce matin. Il a constaté que ce vote consti- 
tüait un geste de rupture de la solidar ité ministérielle, 

Le Conseil a 


emercié les ministres communistes du concours qu'ils lui avaient 


brèves d'ailleurs, puisque dès,| 
21 h. 55, M. Maurice Thorez et 


ses collègues communistes se| 
rendaient à l'Elysée, encadrés 
de MM. Ramadier et André Ma 


rie, garde des Sceaux, pour faire 


mai (par téléphone). 


avoir commis son vingtième assassinat. 
— L’'EFFROY ABLE SERIE DE CRIMES COM- 


prévue pour demain mardi ap 


ommunistes FEROCE, me disaient, ce matin, les policiers de garde du 
sée ou acceptée, M. Rama- 


PAS CLOSE ! notre envoyé spécial Kitros- 
| ï heun CE MATIN 
Il faut malheureusement m quines neures avant 
s'attendre encore à de nou- | l'évasion du bandit aut vingt CHEZ 


$ crimes, Voici le récit de Ki- 
veaux exploits du monstre f rosser : 


qui n'hésitera pas à s’oppo- Stani (c'est la nom d’ < ami- RENAULT 


n'ont pas l'habitude de travai le dimanche, ont été été, dans I) est difficile de dire exactement ATOMIQUE NE PORTE 


P esse et d'une c x comment se prononcera le Consell 
leur ensemble, d'une sagesse et d'une courtoisie inaccoutumées.| comment ge prongncera le, Consell 


le volt, sera capital. Toutefois, ce ? PAS LA COLONNE 


qui s'est passé hier au Palais-Bour 


bon permet de penser que la seconde VENDOME 


L L 3 : D 
Mruient pas partir, Duclos et s'attache à en démontrer| Communistes — sera finalement „et pourtant, Rita Hayworth, ser à son arrestation. tié » que l'on continuait à don- 
A fauteuil présidentiel, Mme| «€ les contradictions flagrantes », adoptée, j au cours à 4 ner au jeune monstre), est un e, 
inime Peyrolles, souriante, mals| < — M. Jacques Duclos me permeltra| En effet, après le vote de confian- CORNE RTS Son audacieuse évasion se si- | homme auz traite agréabtes et || Le conflit entre dan: 
ul dans le bon sens du terme, de fu rappeler que la polliique suivie] Ce obtenu en fin de matinée par M. assez fins, Il sourit constamment. 


inito < Me Bolbec » pour fare| Jusanh aujourd'hui a été menée par| Ramadier, dans des conditions qu'on d dans Paris, semble bien servir tue dans la nuit de samedi à di: | Ona du mat à admettre, en 6 || Une nouvelle phase 
Meter le réglement et la courtol-| toute une sérle de souvernemente unis| verra par ailleurs, le comité direc- G de socle au célèbre monument, manche, vers 22 h. 30, m'a dit | voyant, que ce même ‘homme | : 
N'itres ooliègues masculins, et solidaires, où le parti communiste| teur du parti socialiste se réunis- e Mme Lacoste, la femme du gar- | assomma, pendit, étrangla, tom- Le conflit des usines Renault doit 


A Mleure forme, Il lui faut parler 


W premier orateur est M. Jac-| fs 
M Duclos, I1 n'est pas dans sa 


, Elle est sans précédent dans 
Ù ie: e ii dier, a — Maintenant que vous saves S'étendra-t-il à toute la métallut- 
; L Ir oun aiia ue les annales judiciaires régiona- | ce qui vous attend. ne remeltess || gis 2 tra encore" trop. Lt pour 
] éusement, sans manier virpmie,| € Opposant authentique » les. toua pas von crimes 7 N'aves. || Lattirmer car les revendications 


Avait ses représentants. Si vous Ia con-| sait et, de justesse, par 12 voix con- 
damnez, voug vous condamnez yous-mè-| tre 9, se prononçait non point en fa- 
mes ; vous en partez, comme les Autres| veur du remaniement, mais de a 
partis gouvernementaux, sla responsabi-| démission immédiate de M, Rama- 


tura.. Son allure paisible ct normalement ontror aujourd'hui 
presque joyeuse était tellement dans une nouvelle phase, C'est ce 
du Polonais, stupéfiante que je ne pus m'em- qui parait se dégager des divers en- 
pêcher de lui demander : tretiens qui ont eu lieu samedi soir. 


ee - 


dien qui fut la nouvelle victime 


M. Jacques Duclos 


e sont pas sel 
que, elle aussi, 'a 


Wazelesky n'a pu réussir sòn | vous pas peur de la mort, à votre professionnelles, 
tour ? en cause, la poli 


p © SUITE PAGE 3 
Tu enlève/une partie dé se: < Opposant authentique » — c'est 


mns. A dernier exploit que grâce à la JL, , épondit- . ; 18 à 
ihai aail se présente ssi M è a uh } me- répondit-il, tou une certaine Influence sur les négo 
; H nut défendre les Intérðtg des ou-| Ajmal qu'il ṣe présente m M. Lanie LE DÉCRET DE = force herculéenne dont il faisait | jours souriant, un mauvais mo- || ciations. et 11 faut attendre leu +4 
r E E E cs a rison ne nan | See ane || PS need 
; Ceux qui EN de PAT SN ee ý tions, ces jours derniers encore, | "Deux heures plus tard, je de- || tenir dans le courant de la Journée, 
i z tribuer à acceler a couse vai] REVOCATION devant les policiers qui l'escor- | vais. apprendre que, sciant un Ce matin, la rentrée des auvriers 
J accélérer lacourae z ES barreau de sa cellule et assom- s'est effectüée normalement, avec un 
AC ote poar En De chéleront pas len 9 ipule.| > Le « Jornal očale > na paralarant -A , taient sur les lieux de ses crimes, | Nadia) Etaniataa as [i| controle soveto AUE Done Ja T 
; ni bte EE S E mede rnia y dh ai e SO eee ie 3 = L P d lezewski s'évadait. À 10 heures, un moeting 
MA Lussy, adopté, hier, par 360 tes cret portant modification de ja comp occasion attendue = réunir tous les ouvriers de Vusio 
1 M eontre 186 £ sition” du gouvernement et désigna- T Renault pour y entendre lo compte 
Le nation prouve 10s ER s ton des ministres intérimaires. Vol sent Stanislas W: rendu des négociations du comi 
karatone dur prénident da Como M. Ramadier à la tribune | "principaux Ars" de ce dre, au | id dal aaraa miens) Les doigtsimutilés | iia de eive 
M confiance au gouvernement pour 7 4 se réfère aux articles 45 et 46 da Ia | s'évader. Détenu depuis % jan- Pendant ce temps, une délégation 
' Maleni aa politique dana la cadre Mais voici M. Paúl Ramadier à la| Constitution. | 250 P vier 1945, époque à laquelle 1 tar) @É la Chair marquée] je ia section syndicale de Ia régie 
Mi déclaration munistériala ap- tribune. z ARTICLE PREMIER, — Les fonctions | | écroué à Laon, il savait qu'il pouvait | Renault était reçue par la direction 
A hdo par PAasembiée nationale 1e Ecouté dans un silence total, 1I] de MM, Maurice Thorez, ministre d'Etat JERUSALEM, 5 mai (Reuter, A.F.P:). — Après une trève de| patiemment attendre une occasion) AU fer rouge de la régie. 
nier 1947, et, repoussant touto vice-président du Consell; François Bi X à " +, hier, les hbetilités|: propice La veille, M. Lefaucheux, directeur dà 
; tition, passe à ordre du Jour. SUITE PAGE FE de ia Defense nationale, (huit jours, les terroristes de l'Irgoun ont rouvert, hier, les ii T SEE E f: la Tégie des usines Renault, avait Te¢d 
i Fik uairsinn test Ambroise Croizat, ministce du Travali | contre les Britanniques. La journée a été marquée par une série d'at-| 4 ane que les événements se) UN en ant errait une délégation des ouvriers en grève. 
|" communistes et des apparentés, State deJa ecoastructlon el de FOr | tentats dont le plus important est l'attaque de la prison de Suint-Jean-| Que Prance-aoir a appelées ces Jours rès de Lyon 
95 sont ansrens : 31 P. || AUX VARIÉTÉS Panime, sont considérées comm s ayant | d'Acre, qui a permis l'évasion de plus de 251 prisonniers juifs et| derniers pour que l'eftroyabie tueur| P) es y DEVANT 
» 8 « PAYSANS » (Bardoux, An- Pris fin, à la sulte du vote qu'ils ont se icl soudainement, FTS T3 - 
| Fi Derhors, Diamier, Laurens, Ri la bises d Emis à l'Assemblée nationale da € mai | Arabes. PAR, Dai OR A AE ete es Il avait été déporté LA COUR DE JUSTICE 
ut has retan, Di || a Pièce de ve LENS L'attaque a été lancés suivant un| vie à douze personnes, onze juifs et| om — i! s'est enfui pieds nus et| g Bnchenwald avec toute 
s ki 'Mallez, Nisse, de Recy, Thee ART aa Ma Pelbos, ministre | plan minutieusement préparé. Après| un arabe. On compte plusieurs bles-| revêtu du « droguet » des condam- | P A M. RENAITOUR 
H i Delachenal, Monin, G. Pet JEAN DE LETRAZ nisiare de Ia Delene oationaies Roc | AYOlr miné les routes et les ponts en-| sés parmi le personnel et les inter | nés — gaii enfermé à ls prison de| sa famille portugaise . M. 
4 lik) ; 2 RADICAUX-SOCIALI 3 3 ar sosi e de ia Production) Vironnant la prison, les hommes de| nés de la prison où fut exécuté Dov ontauban dans la cellule des con- 5 
Depu bare sos || « Et vive la liberté » Miele et enanat de Vian du| ldrgoun, en uniformes anglais, mon | Gruner avee trola autres terroristes, | dammés à mort T y était Tobjet] (De notre corresp. particulie) | QUI ayait retourné 
j ulin, Vendroux, Onateliani, Ca: ministère du Travail et de le sécurité| tés sur deux jeeps, ont pénétré à| le mois dernier, PA: k e aaas toute spéciale €t] - LYON, 5, mai (par téléphone); — nom et sa veste 
1 ISU r soctale © M, Jüles Moch. mimatre des| l'intérieur de l'ancienne forteresse | 'el-A Virgoun a communiqué | av; ieds entravés par des fers | à al r té ma) = a 
ia m, Derdour, | Kidér, De chahutée hier Travaux, publie, et des Transports, est| des croisés qui renferme la prison. | une déclaration à la Presse annon- | pesanti kila 800. | na quelques jours. le garde-chama; son m 
l lezerna) ; 2 S voa z chargé de l'intérim du ministère de la| A l'aide d'explos i irent une| çant : e Nous avons réussi à libé- Ji el it. gardi f? ’ ptre Es rt — c'e: t 
} isaravane-Lambert et Gueva- || Vits incidents hier au théatre deal Seeketscdon et ae Oebme | Braen dans Te mir ouest anil Ca aia a ne OU À E dana une pièce content et aé | den dens ua Lede VA blen ce awen ui proche — se 
i i 3 | variétés où, depuis dix, Jours, est ART. 3. — Les attributions dééguées | avait été affaibli en 1799 par un tir| ja ph ontenalt — avant l'at-| parée de la cellule du condamné à| Sons, découxpeit, dans un, fondé, un| | blen ce quon wii reproche mo tai 
3 AN coser i MM Gagas || donnée une pièce de Noea BDE | a M. Araurice Thorez, ministre d'Etat | d'artillerie de Bonaparte. | taque prisonniers juifs et| mort par une porte percée d'un ju-| Jeune garcon qui dormait fait sous. Je nom de Jean-Michel Re- 
A Maig anaont de Nagane chaque soir, certains spectateuré| jonc mubham ec de (réforme ad | 251 ST das et dans le haut de laquelle se| Le garçonnet était couvert de vê-| naïiour, une espèce de notoriété dans 
5 a Re ons publiques runs prisonniers s’évaden ARS trouvait une ouverture formée par| tement en lambeaux, les cheveux| jes milieux de lettres et de politis 
D XONT Pu rrenore rawr || manifestaient leur mécontentement] ministratiwes, parle aitek Ne 17-208 Mi aN trouvait une ouvert née par- tement en lambeaux. les cheveux |: os pain Š È 
vore président de || © caractère satirique de| du 19 février 1947, sont, à tine provi ix ba lete AMANCA, Aoh UDIAN ère. Réveillé, i 
$ lambe aire E Président de || Pauvre aui disaient-ils, aitaquait| oire. délégéées dans ks memas soc] En même temps, une attaque de put répondre en français, Conduit à| Que 
k 'mbiée ; Mme Peyroles, quì pré Teron aks Cinna Aa tions à M Pierre-Henri Teitgem, minis-| diversion étkit exécutée, à l'exté- E aik Ser F2: à “a mairie, le secrétaire l'interrogea Tout jeune, il avait, en des ven 
i0 Le ne a A Tea aa tOES RC ASRINE h Eras vier pranon LOU DERD: rieur, contre la prison où explosaient | 4. wecurite ont eté arises daas toure i SUITE PAGE 3 en allemand. C'est ainsi qu'il put|: diversementappréciés, mais pleins de 
An, voahanguy, dépi publique, p 8 + des grenades et des bombes.. En mê- t r raconter son extraordinaire odyssée.| bonne volonté, chanté sur le mode 
f.. Nation malgache, qui ont fait Hier soir, les manifestations se Ce décret, signé par le Président de | Palestine. La police r 
K T. t a | ntresigné je | me temps, un camp de parachutistes à Il s'appelle Gunter Ringent, n'a| épique la gloire de notre aviation 
F d'un mandat d'amener. sont poursuivies pendant toute la| la République, est contresignė par le! T pi à la recherche des évadés. En -page 3: pi 
4 c iee Les apectateurs, -dont cerc jY président du Conseil, den ministres et | Stait attaqué au nord de Saint-Jean-| donne ge irer dons averti pag À ps oncore 13 ans et a vu le jour au|, naissante, Puis le roman, Je théatre 
5 à ns de re rer o enue des camps| Garde des Sceaux, ministre da la Jus-| d'Acre, tandis qu'une embu: Sia ortugal. et les jeux de. la politique l'avaient 
$ an, Aéanen te a D ue]. tains portaient Ie tenue des campe || Sat était tendue À des soldats Dı etes « J'ai vu la mère de l’hommel „En 192 U se trouvait avec son] tenté. Il publiait des livres, il était 
Gt Tes autres ? jance-t-on a droite | Ge Concentration. ont été, expo Le remplacement de M. Marrane, mi- près d' Haifa. t les routes et les dunes de a aTO ae père sur un petit bateau de pêche| maire d'Auxerre, il représentait le 
ha voici la conclusion de M.| forts de police : une centaine del nistre de la Santé publique, n'a pas en- 1 prisonniers ont rendre Ja e rd du pays. Aux dernieres) ._ aux dix-neuf crimes » | pértugais, dans le golfe de Gaeco-| département de l'Yonne à la Cham- 
pes Duclos, applaudi par ses arsònnes ont été appréhendées puis| core dté réglé étant donné que celui-ci Parmi eux se t ent une| jnouvelles, 16 juifs el | gne. Ce bateau fut arraisonné par un| bre, sa voiture blessait M. Fländin, 
personnes ont été appréhepdées puis! er de la République, W'a pu pren-| nine rroristes et un certain | + navire de guerre allemand. Les sar-| on le voyait partout sur la scène 
Sa Monde. cmmmiaiste ne) vajerā relâchées après vérification de leur| épars au voto de l'Assèm nombre d'arabes, La plupart des éva- | ait la vingi dines, destinées, à le France, furent |. parisienne ef den apectatdira him 
rdre du jour qui est présenté. En| identité. tin ; mais Hi west déclaré s Aron Pa TER A H res Fab is À É # | confisquées et l'équipage déporté en| veillants ne craignaient pas de dire 
Na ee eur ent présenté. En! Pendant ce temps, la foule Es) 268 coülgues communistes. 11_adresséra |: és n'ont pes ME TeprE Jasqu'k prë f Le se pense que IE zlanakt de | Allemagne. Le jeune Ringent, quil de ce député ami des Arts qu'il 
Mn non qui, tendra in main vera| tait la.« Marseillaise » et réclamalt| wraisembiablement aa lettre de démission] SE aers attaques ont coûté la| meer vo n'avait alors que huit ans, se retrou-| était vraiment d'une élégance athé- 
Ka Aller de l'avant dans ja vole l'interdiction de la pièce. au président Ramadier. I s 3 va dans le camp de concentration de| nienne, Mais LE? activité; en som- 
m de Im classe ouvrière et de z Buchenwald avec son père, sa mère| me, ne fit grand mal à personni 
ANT ICRTES « Nous faisons GRATUITES et sa petite sœur âgée de quatre ans, | sauf, naturellement, à M, Flandin. 


K Robert Lecourt (M.R.P.) 


NI nom du M.R.P. M. Lecourt, 
Mufatre, apporte au gouverne- 

confiance, par fidélité à la 
jure f 


bupomuniste de ne pas se Inisser 


Carles Lussy (S.F.1.0.) 


Son père, blessé, fut passé vivant| Le regrettable est que J.-M. Re- 
dans la chambre à gaz, puis au four| naitour n'ait pu se résigner à abans 
crématoire, Tandis que sa mère était} donner les tréteaux quand la présen- 
abattue à coups de revolver. Lui-| ce de l'ennemi exigeait tertains si- 
mème, avec sa petite sœur, furent| jences. Ii écrivit pendant les années 
laissés pendant plusieurs mois sans| noires, dans les Nouveaux Temps et 
aucun soin. La petite fille en mou-| à POEuvre, des articles dont la Juse 


une partie de football » DE MÉTRO 
PR aux travailleurs titulaires 
qui aurait de donnée à Sn Teportet DERK 
par un prisonnier arabe qui se serait | 


Matches imprévus avenue de l'Opéra... et ailleurs 


match qui s'annonçait passion- [tres fracassèes qui Jonchent le 
mant, | trottoir. 


| 
| 
i 


hier sur les stades. permet à l'émission de se pou 


Un vent mauvais a soufflé | habituë sans doute du crochet, 
ouvernementale du 21 jan- U 


par Ié$ commissaires n'est pas du de deux croix de Lorrai 


Espérons que la finale sera e. tracées| dès 1940 ; que, parce qu'il avait appar: 


ui B u | suivre sans solution de continuiti Le service d'ordre était Inter échappé du château de Salnt-Jean- i rut. Le garçonnet, malgré son état| tice lui demande compte à présent, 
W PANI fidèlement respectée A PERPIGNAN, au | n > ehan, | ga Enfin le spectacle était aussi | oy aree. vigaeur, si bien que hna ARTE DE LE TEUR | de faiblesse extrême, malgré ies| A 5] ans, Jean-Michel Renaitour com- 
~y Président d'i conseil tours d'un mate} n- | „Encore un incident technique | dans la rue. Avenue de l'Opéra, | 1e" ta N x i- | blessures qui Iui avaient été faites] parait donc cet après-midi devant la 
Jacques Duclos, poursuit- an| | tant pour Ja Coupe de France de | d'été 1 mour ouverture de Ia location de | astertu de la location, ressem < igs opérations ont commencé au DM cee doigts sont encore muuilés| Gour de Justice de la See. 1 fera Mae 
‘une intervention spirituell rugby, les joueurs de Béziers, mè- | à yo la finale Lille-Strasbourg de la | bla plutòt i RE monit dhion matdi d'ARCIANIONE op- | at ses jambes portent N trices a dei fut contre Pétain 
ac alaieryentjon piloté, | | sb ls joueurs de Béziers mÈ | À TOURS, Je elassement donn i ade la me eatea 2. E leur mue) FE SE as jambes portent Jes cicatrices] loir parali au ut 
ei ti contents d'une décision, moles Coupe de France de football, les yare dl de rance-soir 


Li pre RE PE c a a r 7 au fer rouge en pleine chair —| tenu à une loge, Vichy vint lui chercher 
ur sa gauche ; aujourd'hul, goût des spectateurs, qui cons- | burmai, s moins dangereuse à jouer que la moin. Les juifs s'attendđaient visi- u rougi pleine y r 
d'extrémedrolte semblent Au cours du chahut, Loys Van | puent le vainqueur ‘Schotte ai | foule, Certains amateurs avaient | estion, blement à l'attaque, mais elle produisit réussit à tenir łe coup. querelle Jusque dans son département à 


5 Do- 
une profonde surprise chez les arabes. Délivré en 1945 par les Américalns,| qu'il fut attaqué par la presse dë 
Les juifs se dirigèrent en bon ordre . HP il partit pour Berlin, porteur d'une| riot: En tout cap il aura le temps de se 
peee ae] Demain les modalités carie aridentite de PUNRRA | détendre, paisata draa dire de denaii 
par l'explosion den. bombe. Nos les a S | “Par Suite de circonstances doni 
imitāmes. Nous n'apercûmes pas les d'application ž 4, E les Cn AIDE PRES AE 
si 


Assaijlants, -nous vimes seulement la >= 
| TAS E es 5: à 


Lée, speaker de la Radio natio- | obligent Idée à faire un. tour ptet LE Aa 
male, atteint au genou par une | d'honneur le trottoir sur aie ra Bilan 
chaise lancée par un énergumène, | A LA CROIX-DE-BERNY, le di- | de ce match avant a lettre 
est groggy et doit abandonner | recteur du combat Charron-Price, | un blessé grave de 15 ans et une 
quelques minutes son micro, La | maladroit et mal inspiré, fait | vingtaine de blessée légers... sans 
présence “d'esprit d'un amateur, | terminer en queue de poisson un | compter vné hicatombe de mon- 


Le sport français se porte, eer- 
tes, très bien, mais cette vi- 
araitra pour je moins 


ire les 


letes ! (Rires). 


président du 
socialiste, succède à M. Le- 


Jean ESKENAZL 


cavité dans le mur et primes nos jam- | 
bes à notre osu. è 


4) 


EILA ROBERTSON 
ROSAMOND 


France-soir „, 
amants passionnés, 


F 
N°41 Tom Ligonier et 


Perey de Harford, « la duchesse de 
feu ». 

Alma Miranda, gourernante-maîtresse 
Harry Cunningham, abandonnée. jadis 
qui me veut plus Le revoir, a 
la duchesse, Son plan, 
a 'a conduite à prendre Jim, 
le valet d'écurie, pour amant, la fait 
s'offrir comme « femme de ménage» à 
Montford Waterly, remplaçant de Tom 
Ligonier à la rédaction en chef du 
= London News », dont Percy est 


venue propriétaire. 
A Yun de l'autre. 
— Qui vous a dit que 


J'étais seul? répéta Waterly 
— C'est sir Harry. Même 
Je lui ai répondu : comment se 
fait-il qu'un si bel homme ne se 

soit jamais marié ? 

— Vous me trouvez beau, Alma? 
dit Waterly avec fatulté. 

— Oni, monsieur, et tellement 
intelligent : cela saute AUX yeux 
ainsi que je l'ai dit à sir Harry, 

— Vous parles librement avoe 
votre maître, à ce que Je vois ? 

— Sir Harry m'accorde ce pri- 
vilège, répondit-elle finement, 

— Que je sols damné si Jamais 
f'ai réncontré une femme qui Joue 
aussi habilement avec les mots ! 
ima ne cilla pas et ne recula 
point sous les regarās enflammés 
dont 11 le criblalt 


LMA et Waterly étalent 
maintenant tout près 


g is à liro, A écrire et 
à Jaser Ies hommos quand, J'étais 
tonte enfant, monaleur. 

Et vous êtes bon juge en ce 
aul concerne les hommes? murmu- 
fa Waterly en glissant son bras 


Autour do ln taille flexible d'Alma, 
Elle fit signe que oul 
Waterly accentua sea avances 
plus hardiment... si elle résistait 
udain ?., Mais'non ! elle we fai- 
salt toute molle. 
> Monsieur, oh ! monsieur! sou- 
pira-t-elle 


Alors li la poussa du genou 
dans lo boudoir taplssé de satin 
blanc de la duchesse, et derrière 
eux, par prudence, referma la por- 


žo à clet... 
Ce même soir, Ja duche 
à Marford envoya son petit va 
Jim chercher un aac en sole qu'elle 
Avait oublié dans le tiroir de son 
{bureau au « London Newa », Cette 
Seommission ennuyait infiniment 1e 
Æn0me, qui avait projeté do passer 
7 Cotto soirée avec sa Portigaise 
Les apprentis seulement remar- 
quérent ia venue du laquais com- 
me il montait au bureau de sa 


„maitresse, Jim trouva le mue dans a Ea 
„ l'ouvrit, constata qu'il ne s , 
d'argent, mais * Celle-ci, prenant vivement -ses 

dro, du parfum, Un cartes, se raiira. Det en en aa 


mouchoir, ete. 


nne dos belles 


rit : < Sans doute, 
amies do Sa Grâce T. 

Quand la porte s'ouvrit, {l 46 on» 
cha sous le bureau d'où Íl vit une 
paire de jambes masculines et ul 
juge de aola grise. Il entendit 
voix de l'homme dire : 


ja 


la tête, 
a voix pi 
I) avança 
Alma et;Mont- 


Mttéralement d 
n'en pas dout 
at chaudo d'Am 
pouot vit, on effet 
tora W 1 


an 


riy | 


— Et maintenant, mon loup, dit 
‘Alma, je vais me mettre au tras 
Fail ét arranger cette pièce 

— Au revoir et À demain, petit 
pigeon. (Décidément, 11 aimait. les 


Boms d'olseaux/) 
== Au revoir, Montord chéri ! 
core un baiser, ma jolle ! 
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Je mur ne laissaient aucun doute plait d'écouter Alma. Blis dit das 
aur l'objet dé l'entretien. Jim sou- Choses ai belles, Je crois qu'elle 


a du sang de gitane dana les vel- 
nes, Elle eat étonnante ! 


talent de 


ra rtomanclenne un soir 
La prochaine fois, viens chez de l'autre semaine, où J'étais res- 
mol, ma petite colombe tée tard à travailler, 
— Oui, mon beau trésor | 
Les yeux Bo Jim lul sortirent DEMAIN : 
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Jim ne bougea pas jusqu'à 
que la porte soit refermée et qu'il 
eût entendu décroître le bruit des 
pas, piis il sauta en l'air comme 
un démon. « Au revoir, Monford 
chéri! mimait-il, encore un bai- 
sér, ma Jolie ! » 11 bondit et lança 
un ‘tel coup à Alma qu'elle chan- 
cela, 

— Ne sois pas faché, mon petit 
Jim, ce n'est pas ce que Lu pen- 

s, gémit-elle, 

— Ce n'est rien! Rien! Et ça, 
est-ce que ce n'est-rien 1 dit-il en 
lui administrant une série de cla- 
Ques rètentissantes, 

— Jim chéri, Je t'en supplle, ar- 
rête 

Il était arrivé déjà À Jim de la 
corriger et cela ne déplalsait pas 
à Alma. Aujourd'hul, c'était dif- 
férent 1 I1 y mettait ‘ne brutalité 
féroce. 


— Ah/ tu supplies maintenant, 


toi qui, l'autre nuit encore, me 
répétais : je t'aime, J'al le béguin 
pour toi l... et Je te trouve là cou- 


chée sur le divan de Sa Grâce ? 
Catin ! ja te tuera! L. 

— Ecoute-moi, idiot ! erla Alma. 
Ce que j'ai falt, c'est pour tol Í 
Tout cet argent, je te le donne, 
prends-le t.. 

Mais l'orgueil offensé de Jim 
Jemportait air sa rapacité natu- 
relle : 


— Garde-le ton argent 4 T1 
me dégoûte… Tiens, ‘prends en- 
core ça 


Quand il fut fatigué de frapper, 
Jim repoussa la jeune femme qui 
sanglotait, la laissant sur le par- 
quet où elle venait de s'écrouler, 


L'honorable James Denforth rı 
mettait sa décision jour après 
Jour, Brusquement, i! fit tourner 
son ‘cheval dans la direction de 
Pall Mall, Percy serait asses in- 
duigente pour excuser sa tenue de 
cheval. Quelle heure était-il ? Pas 
trop lard / 

A sn vive surprise, Beau Jacky 
trouva la duchesse meule... c'est-à- 
dire saulo avec une gentille petite 
soubrette en bonichon et tablier 
blane, 


Les deux femmes formaient un 
fort agréable tableau, assises de- 
flammes ve- 


vart Je feu dont N 
nalont caresser leui 
fuisalent-elles ? San 
ériste disait à F 
venture, 
— Voyoz-vous un valet de cœur 
dans votre Jeu, Percy, cria Jacky 
kalement ? 


— Beau! (Percy lul tendit la 
main qu'il baisa.) Où avez-vous 
été? 11 y a dos jours que je ne 
vous vois plus 1.. 
- J'étais dans le Nord pour 
le sanglier, Quel magnifi- 
que aport 
La duch 


doute, la ca~ 
rcy ja bonne 


se tourna vers sa 


verre do shërry : 


Une nouvelle soubrette 1 

— Non, c'est une personne que 
Waterly a engagée pour nettoyer 
les bureaux. Et j'ai découvert son 


En refusant une demande 
en mariage, Percy apprend 
une extraordinaire nouvelle 


(Copyright in 1948 in the United 
Bates of America by Rosamond Mar- 
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L'HOROSCOPE 


JOURNEE DU MARDI 


6 MAI 1947 
Un courant de sagesse et de pon- 
éération peut émaner nujourd'hul 


d'un trigone Lüne-Saturne apaisant 
les velléités impulsives et broulilon- 
nes issues do dissonances mineure 

Vers 18 heures, les petites t'antac- 
tions commerciales, les décisions sé- 


Grénsait de Philomene 
Pommes de terre 


à la provençale 


Faites cuiro A Peau boulljante salée 
n 


50 grammes du pommes: de terre, 
tant Qu'elles resten, fermes et blen e 
tières ; Julmez ensuite refroidir, puis 
éplucher ot coupes lea pommes dè terre 
sn rondelles. Râpez trò fin à peu près 
Je quart de l'écorce d'un citron, Faltes 
obauffer 6 cuillerées de saindoux (à 
défaut d'hulle) dans une large poêle, 
Joias-y lon rondelles de pommes de torre 
en ayant soin que lea morceaux ne ee 


tollent pas, aujez peu, polvres, ajoutez 
Je zeste râpé et une pincée de mlcade 

faites sauter ot rimoler, les pommes 
doivent erre roustillantés, A ce mo-| 
ment, ajoutez un fin hachis de deux 
gousses d'al) et une cuillerée de persil 


et ciboujes faltea sauter encore deux 
minutes, puls, hors du feu, ajoutez les 

ts (Coupés en petita moroeaux) de 
juz gros anchois desoaléa et le Jus du 


QUOTIDIEN 


rieuses ou de quelque Importance 
bénéficieront des bons Influx satur- 
niens. 


Les enfants nés ce joar 
pourront aller, alternativement, de 
ia générosité impulsive et enthou- 
elaste au conservatisme tAtillon et 
méfiant et à la dissimulation, 

Si ce jour est celui 


de votre anniversaire 


évitez de perdre de vue, dans l'en- 
able de vos ati vos Intérêts 
primordiaux pour satisfaire à la ma- | 


niedu détail. Si vous vous décidez 
À voir large, ne débordex pas le 
cadre de vos possibilités personnel- 


les et financières, 
DANY-ROY, 


Avant sa collection de plein été 


PIERRE BALMAIN 


soldera 
MODELES ET TISSUS 
DE PRINTEMPS 


Lundi 5 et mardi 6 mal 
de 9 heures à 12 heures 
et de 14 h. à 18 heures 


Hier, a eu lieu la traditionnelle 


LE THEATRE 


OPERA, 20.30, Damnation de Faust, Divertisse- 
ment d'Alceste 

OPERACOMIQUE, mardi, 20 h, Lakmé, Une 
Education manquée 

COMEDIE-FRANÇAISE (Richelieu), 20 h, 45, 


L'Art On ne saurait penser à tout 
(Luxembourg), 20 h. 45, Asmodée 
AGNES-CAPRI, mardi,21, Vie que je t'ai donnée 
AMBASSADEURS, mardi, 2045, Le Secret 
ANTOINE, 21 h., La Termitière (dernières) 
ATELIER, mardi, 20,45, Honorable M. Pepys. 
ATHENEE, mardi, 21, Apollon de Mariac 
BOUFFES-PARIS, 21, Amant de Mme Vidal. 
CAPUCINES, 21 h Rewe. 
CH.-DE-ROCHEFORT, Concours des Jeunes com 
paunies. 
COM.-CH-ELVYSEES, mardi, 21, L'Immaculée. 
COM.-WAGRAM, 21, Histoire très naturelle, 
EDOÜARD-VII, ‘21, L'Amour vient en Jouant. 
ETOILE, 15-21, Mort ou vif, 
GRAMONT, mardi, 21, Maison de Poupée. 


JEZ VOS PLACES) 


AGENCE DES ImEArRES 


k 


G-GUIGNOL, 21, Carnaval des specir 
HUMOUR, 6 mai, Génie camoufit 
HEBERTOT, 21 h., L'Aigie À deux tètes, 
LA BRUYERE, 21 h., Malonne 
MADELEINE, 20,45, Sexe faibl 
MATHURINS, mardi, 21, La Parisienn 
MICHEL, 21, Vingt-cina ans de bonneur, 
MICHODIERE, mardi, 20.45, Aup, de ma blonde 
MORCEAU, mardi, 21, M, de Falindor 
MONT.-BATY, mardi,20.45.Amour des 3 oranges. 
NOCTAMBULES, mardi, 21 h., André Frere, 
NOUVEAUTES, 2010 Geor 
ŒUVRE, 21 h, Course des rois 
PAL.-ROYAL, 21, Descendez on vous deman 
PIGALLE, 20.30, Messaline. 
PTE-ST-MARTIN. 21, Le mort revient de suite. 
POTINIERE, Reläehe pour répétitions 
RENAISSANCE, 21 n Route au tauae 
SARAH-BERNHAROT, mardi, 21 h, L'Avare 
STUDIO CH-ELYSEES, Reiche pr repetitions, 
TH. MELINGUE, 21 h. Le feu qui reoreng mal, 
TH, DE PARIS, 21 h., MM. mon mari 

TH. DE POCHE, 21 h Lectures, Spectacles, 
TH. REPUBLIQUE (ex-Lanery), 21, Vertin 
TH, ST-GEORGES, 21 h, Nuits noires. 
VERLAINE, 21 h. Perverse Mm Russel, 
VARIETES, 15-21, Et vive la liberté | 
VIEUX-COLOMBIER, 21, Festival irland 
OPERETTES 


ALHAMBRA, 15-20.30, La Bonne Hôtesse, 
BOBINO, 15-20,45, On a volé une étoile, 
CHATELET, 20.45, Valses de Vienne. 
GAITE-LYRIQUE, 20.15, Chanson gita 
MARIGNY, 20,45, -À l'simable Sabine, 
MOGADOR, 15-20,45, Rêves de valse. 
MONCEY, 21 h., Mamzelle Printemps. 
CONCERTS 

CHOPIN, 21,Marg.Liszt et Antonina Antanoviteh 
COM, CHAMPS-ELYS., Mila Bergen (danse). 
CHANSONNIERS 

CAV. REPUBL., 21 h. Rocca, C. Vaucaire, Dinel 
COUCOU, 21 h. Bonne chance, Vincent. 
DEUX-ANES, 21 h, Faisons du foin, 
DIX-HEURES, 22 h, Dégourdis de In IVS, 
LUNE-ROUSSE, 21 h, A bride abattue, 
VARIETES 

A.B.C., 15-21, Marg. Moreno, J. Welan. 

CAS. DE PARIS, 14,30-20, Paris extra-dry, 
CONCERT MAYOL, 15-21 h, O.N U 
EUROPEEN, 15-21 h., Un soir à Vienne. 
FOL.-BERGERE, 14.30-20.45, C'est de la folie. 
LIDO, 23 h Floor Show 

PET-CASINO, 21 h., Quand Paris chante. 
TABARIN, A partir de 21 n Ambiance. 


LE CIRQUE 


MEDRANO, 15-21, Rancy, Loyve et Péné. 
CIRQUE D'HIV. jeudi,sam. 15-21, dim, 14- 


2 Francesoir CCBDEF 


l'église de Saint-Christophe de Javel. 
d'infirmes, patinettes, vélos et autos défilérent devant Mgr 
Leclerc, vicaire général de Paris. 


LA BÉNÉDICTION DES VOITURES 
A SAINT-CHRISTOPHE DE JAVEL 


bénédiction des voitures, devant 
Voitures d'enfants ou 


LE CINEMA 


Flims français 


AGRICULTEURS, La Belle et la Bête, 
BALZAC, Copie cont 

CINECRÁN La Kerme 
CINEPRESSE-CLICHY, La Be 
CINEPRESSE-TERNES, Panique, 
CORSO. Monsieur chare 
DELAMBRE, La Dame de Haut- 
ELDORADO, La Ker 

EMPIRE, Le Cocu 
ERMITAGE, Le Mys 
GAUMONT, Miroir, 
HELDER, Cope conforma, 
IMPERIAL, La Kermes 
LYNX, Le Mystérieux 
MADELEINE. F 


tt ta Bête, 


rouge. 
Srinin. 
ebiave et Saludos Amigos 


| e premier reportage sur L'AGONIE DU BAGNE, par Henri DANJOU et François ENGLINGER 


Sur les croix du cimetière des 


forçats, se lisent les épilogues 


DES AMOURS 
INTERDITES : 


< À toi que je n’oublierai jamais, mon camarade... » 


gore mille forçats (1). 


M 
FRANÇOIS 


Que ne reçois 


François Englinger est le premier journaliste qui ait pénétré au bagne depuis la guerre. 
Avec Henri Danjou, il raconte sa visite au bagne de Saint-Laurent-du-Maroni, où vivent en- 


masse de: 
à leur arrivée en Guyane, sont 


Comme ce n'est pas une vedette, 
les surveillants ne s'intéressent pas 
à lui, car il n'a pas de famille, donc 


pas d'argent... Après avoir pelné un 
pei partout dans les camps, {| a 
tout de même réussi à se créer une 
« situation > enviable... Gardien 
d'habitation, c'est une véritable si- 
nécure ! Il entretient Ja malson et 
le jardin, Il n'a pas beaucoup de 
oucls.…. il repasse mon linge. 


Klutz repasse, tout nu, avec des 
gestes de bonne ménagère . 

Sur sa poitrine, Il s'est fait ta- 
touer en caractères énormes une lar- 
ge inscription : « Lerne leiden ohne 
zu klaren (Apprends à souffrir sans 
te plaindre.) 

-Il besoin d'ajouter que Klutz 
st Allemand 7. 


Histoire d'un légionnaire 


— C'ent du temps que J'étais à 
la légion ! m'explique Klutz en mau- 


vais françal 
Sans so faire prier, Il me raconte 
son histoire ! 
« Mon père étalt mineur dans 


l'Eitel. C'était un homme très dur. 
Moi J'étais un « Pffiffenkopf » un 
mauvais garnement, et Je voulais 
voir du pays l.. Je me suls sauvé 


de chez moi pour France. 
En 1914, À 18 ans, je me suis engagé 
dans la légion... Puis, en 1923, j'ai 


tué un camarade d'un coup de cou- 


teau, J'étais ivre ! J'ai été condam. 
né et envoyé aux travaux publics du 
Maroc 


i le bagne militaire 1 Je me 

du passage, 
M. Albert Londres... 
Mais J'avais du coy- 
1 Je suis 
. ll est normal que l'on 
m'ait puni, puisque J'ai fait une bë- 


tise L. » 
— Aiora, dis-je, c'est pour ça 

qu'on t'a expédié ọn Guyane 1 
Kluts rit : 


on, c'est pour une autre his- 
toire! Une histoire de bagne mili- 


MARIGNAN, Bataillon du cit (Terre de Franee). à AE 
MARIVAUX. Batalion du cisi (Ter de France) taire. T y avait, dans mon peloton, 
MAXLINDER, Le Mysterieus M. Syirai, ne ares En Do Fe 
RER BNC Nen, mol. A Ja fin, comprenez-mol, ça 
PAGUDE EN Fest Le cat e: me piquait lex nerfs! Ça devenalt 
PARAMOUNT, Chanteur inconnu. mepi ee naaie: bang MORE 
rapra amers ribi s'est aperçu de la chose et nons 
i a séparés, en nous plaçant sur des 


PORTIQUES, La Kermepe rot 
REGENT-CADMARTIN, Panor Angelleus, 
REX, Miroir, 

ROYAL-HAUSSMANN (studio) Gibraltar. 
SCALA, Copie contorme, 


Flims parlant anglais sous-titrés 


MIMEPNONE, 30, r, de Gramont: 18.30, 20 bu 


cinéma gratuit por Apgrendre Vandisis 
ARTISTIE, Fantômes en vaérouille 
AVENUE Waterloo Bridge 


BONAPARTE, Deux jeunes files et un marin 


BROADWAY, Une tuit 8 Cassbianes 
CALIFORNIÀ, Une nuit a Cassblance, 
CAMEO, Espoir de vivre. 

CESAR, Chevalier de la vengeance, 


CINE-MONDE-UPERA Une mwt à Casablanes 


CINE-OPERA, Heltraooncin. 
CINEPRESSE-CHES f' VS. Swing-homante, 
CLICHY-PALACE, Le Bal dns Sirènes, 
COLISEE, Cloches or Sainte-Marie. 
ELYSEES-CINEMA, Un petit com s Cieux 
FRANÇAIS, Le Chant de Beraadette, 
GAITE-CLICHY, eMagiclen d'Oz 
GAITE-ROCHEC) 
LORO-BYRON, Etpoir 
MARBEUF, Mr. Smith, 
NAPOLEON, Deux mains. 
NORMANDIE, 13, rue Mi 
OLYMPIA, La Poursuite infernale, 
PALACE, ‘Deux mains.. la nuit. 


PALAIS-ROCHECH., Chevalier da la vengeance. 


PANTHEON, Dillinger, 
RADIO.CINE.OPERA, Swing-Ro 
RITZ, Signe du Cobra 

LA ROYALE, Une nuit à Ca 
ROY HAUSSMANN (Melts), 
STUDIO 28, La Vipère. 
TRIOMPHE, Droit d'aimer, 


ree 


du 


Films en anglais doublés 


ATLANTIC, Dillinge 
AUBERT-PALACE, Cloches 
MOULIN-ROUGE, Les Ti 
PEREIRE, Arsemie et vieil 
RADIO-CITE BASTILLE, La 
RADIO-CITE REPUB., La Lol du Far-West, 
RADIO-CITE MONTPARN., Dilli 
ST-LAZARE-PASQUIER, Le Trésor de Tarzan, 
VICTOR-HUGO, Princesse et le pirate. 


Flims Italiens 


ST de l'ETOILE. Quat oan ds let nuna Crers.or. 
CINE-MICHODIERE, Deux lettres anonymes, 


de Sainte-Marie. 
s, 
dentelles, 


CLUB DES VEDETIES, Orm lettres anonymes. 


GAUMONT-THEAIRE, Deux lettres anonymes. 
ROYAL-HAUSSMANN (Club). Seluscia. 


Film moxicain 
BIARRITZ, Maris Candelaria. 
Flim danois 


URSULINES, Jour de eol 
PANTHEON, La Terre ser 


Arsenie et vieilles dentelles, 


Cobra 


du Far-West, 


chantiers ‘différents, Je n'al pas eu 
chance } 11 est arrivé, un Jour, que 
J'ai revu cet imbécile — pas le cs 

pitaine — le condamné, Ti a rics 
Je lul ai donné un coup de couteau. 
Il est mort, On m'a condamné À 
mort, mals je ne sals pas pourquoi, 
on ne m'a pas exécuté ! On m'a en- 
voyé icl... : 

— Ti as donc tué deux hommes ? 

— Oui, fait modestement Klutz, 

— Et on va te libérer ? 

— Je ne sais pas, je suls un con- 
damné militaire, et je crois que rien 
n'a encore été prévu „pour nous. 
D'ailleurs, je ne tiena pas à rentrer 


en Europe. Je suia blen ici! dit 
Kiuta, tout en soignant son repas- 
sage. 


Rendez-vous avec la mort 


— Puisque vous sortem, vous ne vou: 
Jez pas voir l'enterrement d'un força: 
me propose enfin Klute 

C'est aux < bambous » de Salnt-Lau- 
rent. Quatre forçata de corvée portent 


Q) Voir 
17, 20 au 2 


Francessolr » des 15, 16, 
30 avril, 1-2 mal, 


ET VOICI UNE | 
HISTOIRE DROLE 


Des cris, des pleurs, il n'en 
fallait pas tant pour attirer l'at- 
tention d'un promeneur. | sap- 
procha de Ja malson voisine d'où 
provenait tout ce vacarme et Il 


entra. 
Une mère se lmentait, un 
Jeune enfant criait : le” petit 
venait d'avaier une plèce de 
monnale, 
Saisissant l'enfant par les 
pieds, le quidam le secoua, la 
I| | tête en bas, et la pièce crachée 
roula sur le parquet, 


— Monsieur, lul dit la maman, 
ce que Vous Venez de faire est 
étonnant. Je ne sais comment 
vous remercier, Sans doute Etes- | | 
Vous médecin À | 
— Non, madame, répondit 
l'homme, je suis percepteur. 
[Communiqué par Daniel Re- 
zenberger, 19, rue Pierre-Guérin, 


LUTZ, c'est le gardien de l'habitation où, pendant mon séjour à Saint-Laurent-du- 
Maroni, l'administration pénitentiaire me loge. Ce n’est pas un forçat célèbre, Les 
journaux ne se sont jamais intéres sés à ses exploits et sa réputation n’a jamais 
dépassé le cercle de ses camarades du « Grand Collège »… Il fait partie de la 

s condamnés anonymes, des matricules de ceux dont on ne se soucie pas et qui, 

répartis au hasard des chantiers. 


une longue caisse et six autres forçais 
suivent le cortège. Is sont tous en py 
Jama, tête nue, Un surveillant ferme 
la marche. I] es} casqué, Il porte son 
revolver 

On a choli l'heure Ja 
pourtant J'ai lea bras 
eouptes, tant I falt chaud 
ruchos volent dans le paymge 
se 4éblayée æt, au loin, un élnge ro 
hurle. La forêt Vierge en Guyane n'est 
Jamais irèn éjoixnée 

Le convo! "cons: ln ville et les 
baraquements d'un faubourg étroit. Il 

rive dans le dtdale des tranchées où 
vertes et den tombes abandonnées. 

Le forçat qui mène le deull est tout 
attri. C'est un vieux cheval de re- 
tour, sept fols condamné... JI s'ea, char- 
gé d'une brassée de palmes et de fleurs 
arrachées dans le jardin de surveillants. 
Les autres forçata suivent, J'alr grave... 

La terre est al dure que personne n'A 
pris Je soin de creuser une nouvelle 
fosse ! On s'est contenté de déblayer 
un trou Jà où il y avait déjà un mort 
Dea ossementa restent au fond. C'est 
aur ce onsements Que les forçats Jet- 
tent Ja caisse ! 

— Maintenant, 
dit Je aurveiliant 

C'as tout, Un forçat de molna à 
V'efteotit. | 


retournez au pra: 


terrer, me souffle Kjute 
fait ? J'sais pas, T 
copain fera, 

de roseaux 


Ce qu'il avait 
un ami, Son 
un entourage 


avait 
à sa tombe, 


Au-desaiy de Ia hale de bambous du 
cimet ka vautours de Guyane to 
nent, descendent pour volir, remontent 
dsns je ciel, piquent entin vers la| 
terre, 

Des perroquets jacassent dana lee ar- 
bres. Un papilion géant aux ailes d'azur 
va de feuille en foule, Pal vu un 


cimetière anājogue à Saint-Jean-du-Ma- | 


ront, mais JA ia forêt a repris tous 
droiia et les jianea montent A l'assaut 


des dernieres croix de bols noir, et des | 


Adieux gravés par jea copains 
Ils sont là, les affranchis 
inseriplions qui se N 


ont incompréhensid! 
it pas 1'aum 


pe conn 
mentalit 


revivent nur jes o 
tracés d'une main 


A toi que Je n'oublierai Jamais, 
Imon camarade | 
Adieu 1 Tes camarades | 
Nous ne pourrons jamalg t'ou- 
Íblier 1 
Que leur importent leurs crimes 7 Tis 
s'aiment 1... 

è croix, À Saint-Laurent, domine 
toutes les autres, y compris celles des 
svrvelllants et dés civila (car à Saint 
Laurent-u-Maron! les surveillants, les 
forcats et les civis sont enterrés dans 
le même cimetière), Elle est en pierre 
et d’une blancheur éclatante, Elle a 04 
élevéo À Camille Ktirler par un forçat 
aujourd'hui libéré. Elle apparait comme 
un défi lancé à Ja société pur les Nom 
mes pinis. Une phrase, gravée en let- 
tres énormes, se lit sur ln-croix ; Ta 


A RADIO 


Programme de lundi 18 heures 


à mardi 18 heures 


INFORMATIONS. 18, 19.85, 22. 
(PN); 18.15, 28 (PP); 19.80 (PI) 
(Lux); 18.30 (PP) A vos ordres; 2 


= C'est Petit Jules qu'on vient d'en: | 


travailleurs > 1 ux 
M. H. L., de Paris, par orn 
ple, m'écrit Pr ozem, 
Ma belle-mère, 85 ans, veux 
d'un employé du métro, tona 
une petite retraite. Ella es, SM 
pridtaire de sa pelle maio? 
deux pièces, achetée Bo 
en 1985, A-t-elle droit h 
] traite des vieux travailleurs 1 


vieux travai 
nfondre avec l'alloc 
vieux n'est due que s 
des ressources, de 

ture qu'elles solent, 
cation n de pas 4 


leurs salarién (qu'il 


| L'allocation aux 


par an, La demando 
ressée À la direction 
Sécurité sociale, danan 
ort de laquelle le demande? 
est domicilié. 


„Mais qu'elle paraît 
n'est-ce pas, cette é 
pouvait, pour 5.000 
quérir une maison ! 

Après un « courrier » € 


mare pensa à tot ! 
petits caractères 


Au dessous, en plus 
Tous égaux devant la 


mort À à ja question des 
Jis sont JA les nervis, les marlous, len| | reçu un nombre impo k 
gares lé ériennaïres  révala len | rea, VOUS VOUS en à 
rutes, Jen étraneleurs, les dura, len ta AMD MIOMONS gur les che 
touts, ‘les sndiques, le parricides, Tous| | Hrpapipalement sur le nor 
son du termali de MAc Orlan, de Careg | | dentinée à Mme Rena i 
et a'Edith Piat, les atfranchis | Ceux | | tOus ceux qui nous ont À ce 
qui leur surv ag pour Jongtemps | | aujet 
gardent Jeur souvenir èn plantant don Les hôtellers qui pratiquaient 
hibiscus ou`des bougainviilers sur les|| avant à 1er septembre 1039 
location À la journée, À la sema 
la fort s'avance eur ce pasè || ne ou au mols, ne doivent 
Jungle dévore les croix igmenter la pr 


y aura plus que les vau- 
tours pour a'an souvenir... 
(Copyright by « France-soir » 
and François Englinger.) 


Prochain article : 


chambres qu'ils ouaient, À 
époque, à la journée, La 

rie de l'établissement 
la chambre, doivent être 
de façon apparente à | leur 
de chaque chambre, ot aussi w 

un Danoncenu d'au moina 03 
sur 0,50. Les infractions 


prix 
attichia 


La « bombe atomique 
spirituelle » d'Ullmo 


abus DOIVENT être signata m 
t 


commissariat ou au service 
police économique (qua! de € 
vres, pour Paris) 


Qüals son: les droits Wgnus 
actuele en matière de ancre 
sion, nous dorit Mme Thorin 


Les temps sont tristes... 
Lisez goi I. 


C, (nous sommes en plein dany 
Varide domaine juridique 
Sourd’hui), pour la consubin 
Wun célibataire quand cellei 
vient à déodder ? 
verrai le pris de la coni 
tion, 

La lol, madame, ne 
aucun droit succeshoral aux per 
fonges vivant maritaloment dsn 


Marcel E. GRANCHER 


Prix Courteline 1938 


la maison du € prédécé -i 
héritiers recuelllent ses biens et, 
lil ost sans héritiers, l'Eiu 


saisit. Le seul 
cet inconvénient est le t 
mutuel en faveur di 


vant. 
En co qui concerne nos consul 
tations, elles sont entièrement 
gratuites. 


Si vous voulez comprendre le dramy 


7% COLONIALISME 


« 
TRUSTEESHIP, 
INDEPENDANCE » 


d'AIl MAALE 
donnera tous les 
probième. 


RES 

Historique du Trusteeship. 

Etude critique du Trusteeship, 

Les différents projets présentés à là Ci 

nce de San-Francisco, 

L'attitude des puissances coloniales drant 
Je problème colonial, 

Les doctrines qui sont à Ja base du di 
rents projets coloniaux, 

Le problème colonială problème Int 

Le problème colonial, problèm 

Une politique coloniale con 
Fédéralisme, 

Edit, « DEFENSE D 

420 pages - 2 


| RENAPOLEON 


vue par l'auteur du 
*“Charcutier de Mächonville" 
et de “5 de Campagne”. 


Éditions RABELAIS 
Excl. Hachette - 135 frs 


Ce soir en Franee; 20,30 (PN) Tribune de 
Paris, 

MUSIQUE, — 18 (PP) Les nuatre éléments: 
19 (PF) Tangos: 19,30 (PP) Compositeurs 
en pantoufles; 20.30 (PP) Orch. radio-sym- 
phonique; 21 (PI) Festival France-Hollande. 
Belgique; 2215 (Lux) Debuwy (plano); 


22.30 (PP) Musique de chambre; 23,17 (PP) 
Leurs amours : Schumann 

THEATRE, POESIE, — 19.20 (PN) Marianne 
Oswald; 2110 (PN) « L'Amant de Mme 
Vidal » Ciransmiss, Chéâtrale); 21.30 (Lux) 
La semaine littéraire française! 

VARIETES, — 20.1 (Lux.) Crochet radiophoni- 
que; 205 (PN) Sur quatre notes: 20,30 
(Lux) L'écran qui chante: 20.40 (PI) Rose 


Avril, Jean Patard; 22 (PP) Giroueltes et 
fumées. 

DEMAIN 

| INFORMATIONS, — 6.30, 7.30, 8.15, 12.30, | 
14 (PN); 9, 18.15 (PP); 1,45 (PI); 045 
T45. 12.15, 13,26 (Lux) 

| MUSIQUE. — 835 (PN) R, Wagner: 9.15 
(PP) Grands, compositeurs; 10.3 (P1) Musi- 
que classique; 11.3 (PI) « Les Vagues = 
Cooème symphonique); 12.1 (PN) Mozart; 


12.30 (PP) Orchestre; 13.20 (PN) Orchestre 
de Lyon: 14.3 (PI) « Carmen »; 16,3 (PI) 
Grands interprètes, 

VARIETES, 1.50 (PP) L'école des familles 

12 (PP) A l'écoute du monde; 1245 (PN) 

Edith et Gilles; 12,55 (PP) Volei Paris 


ONESTE à MSTORE 


TRES NATURELLE e 100° 


COMEDIE 

WAGRAM 
LA PLUS CELEBRE 
OPERETTE VIENNOISE 
A MOGADOR 


FOLIES BERGÈRE. 


ETOILE - Aujurd'hul matinée 15 h, Bolrée 21 h. 


MAX REGNIER 


dans « MORT 


ou VIF > 


10 chansons nouvelles dans O N 
Tous les soirs à 21 h, (sauf vend.) 


GEORGES ULMER ; 05 


A VOLE UNE E 


1 
Matinée lundi, samedi, di 


AU CASINO DE PARI 


le grand tableau à la fols 
artistique et audacieux LES 
à la manière 


is arands peintres et dans la féerique revue d'Henri VARNA 


PARIS EXTRA-DRY 


s Les amateurs de vraies 
beautés viendront admirer 


NUS CÉLÈBRES 


EN VERSIO 
ORIGINALE 


PORTE St-MARTIN 
Pendant la FOIRE de PARIS, 
allez voir le joyeux BACH 
dans « LE MORT REVIENT 


[DE SUITE ! ». Deux heures 


de folle gaîté ! 


10, rue de Lanery 
BMois DU GRAND succes 


VERCIN 


Prix des places : 100 frs 
Location de 12 À 19 heures 


THEATRE DE LA REPUBLIQUE 


ABE 


ANN 


aux 2 ANES 
150° de 
FAISONS DU FOIN! 


de René DORIN et A, BAUDRY 
LE PLUS GROS SUCCES 
DE L’ANNEE 


Soirée à 21 heures 
Mat dimanche 16 N 
| P] 
un 
| & 


YMÉNÉE 


LE FRANÇAIS 


film d'EMILE COUZINET 


d'EDOUARD BOURDET 


0D 


JO DONA 
ORCHESTRE MAURICE MOUFLARD 


42, rus de Ponthieu = ELY, 17-38 = Toos les soirs de 22 h. à l'aube 


ETT 


Kilhsonot 


MM, les Critiques sont informés que 
pour l'unique récital donné par Lauri 
VOLPI À ia SALLE PLEYEL, ce soir S 
mal A 21 heures, Îls seront reçus sur pré- 


sentation de jeur carte au contrôle 


LE NOUVEAU 


SENSATIONNEL 


THÉS DANSANTS 
SAMEDI -DIMANCHE 


Dor ofhy McGUIRE 
George BRENT 
Ethel BARRYMORE 


dans 


DEUX MANS 
LA NUIT. 


(The Spinal Since) 
MISE ENscÈNE 


Robert SÌODMAK 


Les personnes ém 
vront s'abstenir 


LE MELODY 'S 


REOUVERTURE 
avec DON BARRETO 


son célèbre orchestre cubain 


RAPHAEL BIONDI 


son orchestre de tango 
et un programme international 
Retenez votre tabla à TRI. 27-93 muma) 


A PARTIR DU MERCREDI 7 MAI 


1 g 


S da fu 
foules 16 RUE VOLNEY-OPE 
JACQUES t FERNA 
sS 


MEYRANISARD 


LO er C RAVY 


ou 


Le re 


(ane suffit pas !. 
a d daela 
FFICIELLEMENT, 
pas de crise. M, 
dier a reconduit son mi 
nistère et pes collabor 
ure communistes se Bont cor- 
inent Tnciinéa devant cette 

féution parfaitement conforme à 
liettre comme à l'esprit de la 
lhuvelie Constitution, 

Nous n'en sommes pas moi 
dans le provisoire et la cri 
Srtée aujourd’hul peut être 
Kictive demain, la situation po- 
flque pouvant rapidement évo- 

" au cours d'une 


maine qui 
mnoncs fertile en Incidents de 


me “pa 

Le départ des communistes 
va noffre en sol rien de catastro- 
he que, On serait même tenté de 
sx Panser le contraire puisque aussi 
de fen il supprime l'équivoque qui 
fr, Plen sur le gouvernement Jus: 


fà paralyser son action, Il y a 
une majorité et une 

La logique du régime 
rétablie 

par tous 


e ont on 
Kiol 


ration, 
Mals un gouvernement recon- 

dult n'est pas suffisant, nous 
femble-t-il, pour faire face aux 
fgences ‘de l'heure. Remanié, 

surtout renforcé dans sa struc- 

furo Interne, Il serait mieux pla- 
t pour reconsidérer une politi- 
maintenant besoin 


v 
Milnéenant 
sition 
mentaire est ainsi 


on je qui a s 
ce rer souple pour pouver être 
ttticace. 

Ad Quot 1 SI l'on se consolera sans. 
re vop de peine de ne plus voir 
j M Frangois Billoux à ja Défense 
+ Mujonale et M. Charles Tilon, à 
y D Reconstructiom on ne se r 


[uira pas outre mesure du main. 
dien de M, André Philip à l'Eco- 
momie nationale où son super- 
Ieigisme est en train d'accumu» 
Wr les méfalts en instaurant un 

régime de provocations 

contre lequel tout le 


Ou alors la partie sera vrai. 
ment belle pour l'opposition et 
lon ne tardera pas, dans la ma- 
Jorité gouvernementale, à en voir 
d'autres pressés de retirer leur 
dinole du jeu, 


Pierre THIBAULT. 


BANANES. — E, J1, J2, J3 du 46 
parlement de la Seine : 800 gram- 

mes contre BF de maj, 

TIKET PERIME. 20, premier 
mmestre (petits déjeuners aux J2), 
primé aujourd'hui 

DE CHARBON, GES 

A ‘partir du 

ia et communes sub 
disiribution dés cartes 

Les modalités en seront 

par vole d'affiches dans 

« — Insoripulons ohes los 
négociants charbonniers Jusqu'au 

30 Juin inclus 

FROVISIONS DE CHARBON POUR 

L'HIVER 1947-1948, — A ln deman. 

de de leurs clienta inscrits, lea nê- 

socants pourront livrer lèg quan- 

tás de charbon ci-après, -— Char- 

bon clnasé ou briquettes de lignite, 
artes B ou T, À ou U : 

B ou V : 400 kilos 
400 kilos, — D ou X £ 
ls, — E ou Ÿ : 600 kilos, — 

3: 700 kilos. — Si les bénéficiayres 

Meceptent Ja tota 

iion en boulets, 

butes serong lea aiva 

rts S où 

Bou V : 


4 mal, pour 
urbaines 


ju 
w 


460 kilos 
D ou X 


Sachez danser 
en 3 Leçons canant 


GARANTI 
($ icons grat, en oas insuccés). Swine 
mut, tango, rumba, samba Cult. phy 
Aguestes, “danse, 


cinssique, eapagouie 
ioh, bridge, deskin mode. décor 


ae de Villiers WAG 


LAVER VOTRE VOITURE 


EN 2 HEURES 
Tél: AVRon 35-46 mnt 


Anjourd'hul, publication des nouveaux 
Fonds de Commerce 
Avendre : Industries - Alimentations « 
tés-Bars-Hôtels-Coitfeurs-Blanchis.= 
intur,- Librair. - PapeLer, - Garages = 
fyeles = Transp, = Radio-Elect. = Cinés = 
Bars - Couleurs - Quincaillerie -Bains= 
Commerces Dames et Divers 
beaux Commerciaux et Industriels | 
Propriétés | 
Me régions - Villas banl.- appart. =dans | 
“LES ANNONCES 
tbdomadaire spécialisé, En vente par! 
5), Envoi c. timb, : 36, r. de Malte, X1% 


CHAUSSURES D’ETE 
TOILE OU DAIM 
MODELES LUXE 
VENTE LIBRE 
Vente on gros seulement 


ËSDUCHENE et ALBRECHT 


M, Champs-Elysées [Arcade Lido) 
Tél.: Ely. 57-46 


m= AUTOMOBILISTES, == 
(8 vous êtes pressés, confiez-nous 
Ms réparations, Notre devise 

It VITE et BIEN » à prix modérés. 
Dai indiqué sur simple appel 


à AVROn 35-46 z= 


Maison Beaune Côte-d'Or» 

Grands vins de marque cherche re- 

Brésentants sérieux, forte commiss, 
: Havas Lyon 4349 


VABINET _ TiZÏER . GERARDI! 
9 RUE ÉUO. CARRIERE 
Tel, MON. (8.84 


R TOUT YSTERE: LUMIÈRE 


PROFESSION AGREABLE 


DE V DNES 
<Technicienris de beauté > 
fui d'effectuer tous les tral- 
nta du visage et du corps. 
Cours Jour et Solr 
Tous renseignements = 


SM du ce 


FAT LA 


QUE MOLINA 
apueines, Paris » OPE, 49-49 


VOULEZ-VOUS 
figurer dans un -fiim 2 


Séjourner gratuitement 
15 jours à Paris! 


lou dons toute autre ville de votre choix! 


école 
X NEAN e 


HUILE SOLAIRE DU MONDE 


Bi votre 
Do tre fournisseur ne peut vcus 
dur pT CREOLITA, envoyez 100 fr. 
Von ums Guy PATRICK, 1, rue 


VERVINS, 5 mai (par téléphoi 
aux dix-neuf crimes — aux vingt 
de sa dramatique évasion. 


doux sourire et les gestes usés et 
Son mari est aux charpa aveg ses 
Henri, Près de nous, la 

salle commune à grande eau. 


Sur la cheminée, des photos de 
famille et parmi elles, Stanislas en 
premier communiant et aussi une 
vue d'un intérieur cossu, pendant un 
repas de famille, dans une maison 
de Kensington (Etats-Unis) où vit 
maintenant mariée une sœur de Sta- 
nislas qu'a épousé, il y a deux ans, 
un beau G.I 

La famille Walezewski jouit de 
l'estime générale et les gens d'alen- 
tour ainsi que les patrons du père et 
des frères ont gardé leur confiance 
et leur sympathie aux Walezewski, 
après la découverte de l'horrible sé- 
rie de crimes du Tarn-et-Garonne. 


« Mme Brasier avait été 


si bonne » 


La vieille maman d'ailleurs ignore tout 
de ces crimes, Elle salt seulement que 
son fils un jour a assommé une vol- 
sine, 

— Je ne comprends pas, dit-elle, com- 
ment il a pu faire cela (elle parle de 
l'assassinat de Mme Brasier). Mme Bra- 
sier, notre voisine, avait toujours été si 
bonne pour nous, Et 1 est allé la tuer... 
Je ne comprends pas. Mais je sons bien 
que je vais mourir, Je mourrals avant 
lu 

Et la vielle me montre une lettre 
qu'elle vient de recevoir de Stanislas. 
Soyez courageux, leur dit-il, comme 
Je suis courageux >. Cette phrase prend 
aujourd'hui toute sa signification quand 
on sait, comme nous le lalssions deviner 
dans notre précédent article, l'intention 
qu'avait le monstre de s'évader, N'a 
Vait-il pas, en brisant ses menotien, un 
jour devant ses gardiens, montré qu'il 
attendait l'heure propice ? 

out le mal, achève la vlellle, vient 
de an nœur Edwige, peut-être, C'est elle 
qui, après s'être réfuglée dans le Tarn, 
T'a ‘tait venir auprès d'elle et l'a mal 
conseillé. Elle était la seule de ja fa- 
milie qui né voulait pas travailler, Elle 


@ sure De LA race 1 


7 cm. de heut, les deux barreaux 
centraux étant de 68 cm., mar une 
petite ouverture était pratiquée pour 
le passage dé la gamelle qu'on ser 
valt au condamné. 

Ces particularités n'avalent pas 
échappé à Wazelesky, q'i sut en ti- 
rer lo plus grand profit... 

Le gardien séjournait constam- 
ment dans la pièce contiguë, sauf 
à l'occasion de rondes rapides, la 
nuit en particulier, qu'il effectuait 
dans la galerie toute proche. 
Samedi vers 2 heures, profitant 
de l'absence du gardien, M. Lacoste, 
parti justement faire une ronde, 
l'assassin, on le sait, arracha les 
deux barreaux et, en saisissant un, 
se cacha à l'intérieur de la plèce du 
surveillant et attendit le retour de 


celui-el, 

Quand il parut, Walezewski se 
précipita sur lul, le frappa de tou- 
tes ses forces et lui vola son trous- 


seau do clefs, Puls Il se dirigea vers 
la porte de sortie où Mme Lacoste, 
la femmo du gardien, croyant avoir 
affaire à un gardien, devait l'aper- 
cevoir quelques instants plus tard, 
en train de chercher la clef conve- 
nable. 


Des bruits suspects 


— T était 22 h. 30 environ, nous 
précise os matin Mme Delzer, femme 
du gardien chef. Tout sembialt pal 
sible, lorsque j'entendis In porte de In 
prison se refermant aveo un grand 
bruit, J'ai pensé que c'était un gardien 
aui venait prendre son service. Cepen- 
dant, pressentant quelque chose de lon- 
che, Je ortis ot me trouvai en pré- 
sence de Mme Lacosie, femme du sur- 
velllant de service. La pauvre femme 
venait de constater l'évasion et avait 
tronvé son mari inanimé, baignant dans 
me mare de sang. Mme Lacoste m'ex- 
alors qu'ayant entendu elle aus 
, elle avait voulu ner- 
ter le gardien des pories. Ayant en- 
tendu A nonveau des bruits insolites, 
elle avait pris peur et s'était enfermée 
dans sn enlsins 3 elle ouvrit alors sa 
fenêtre donnant sur la cour et vit un 
détenu qui s'apprétalt à gagner la rue. 
Malgré ln peur, elle sortit et ne diriges 
précipitamment vers In pièce où ello 
devait trouver son mari, 


Trois affrenses blessures 


— Je crus défalllir, nous dit Mme 
Lacoste. Je vis mon mari étendu, le 
visage contre le sol, baignant dans ‘une 
mare de sang. 

Le malheureux portait, en effet, eur 
le crâne, trois affreusts blessurés et 
avait le boite cranfenne enfoncée aur 
5 centimètres, L'assassin avait dû frap- 
per avec une sauvagerie {noule, 

Ce matin, Henr! Lacoste, qui a eubi 
l'opération du trépan, est toujours dans 
le coma à la salle Saint-Louis, à l'hô- 


pital civil, tandis que toute ja police 
G 
IMPORTATION DIRECTE 


MAROC-ALGÉRIE 


NOUVEAUX ARRIVAGES 
BAISSE 30 % 


GALIANA 
BMAGENTA 


MÉTRO BONSERGENT 


Organisme offielel recherche 


COURTIERS LIBRES 


pour diffuser toute province chez par. 
ticuliers, documents officiels grand 
Intérêt, Gains immédiats. 

Ecrire Courty ne 407/599 
rue Vivienne, 17, PARIS 


Serviettes homme d’affaires 
et cabas 
en cuir véritable 
Vente en gros seulement 


Grand choix disponible aux 


Ets DUCHENE et ALBRECHT 


18, Champs-Elysées (Arcades LIDO) 
Te BLI 6 


RECHERCHONS 


PAPIER TRANSPARENT 
PELLICULE CELLULOSIQUE 
TOUTES QUANTITES 


Paris, qui vous ewpédieront 


D.C.0. "> TUR asos Sr $ 


A 55 ans, c'est déjà une petite vieille fanées et blanche, Elle a un 


æur cadette, Jeannine, achève de nettoyer la 


EVASION 


me 


ne). — J'ai vu la mère de l'homme 
crimes même, si l'on tient compte 


| 


las de ceux qui ont trop travaillé. 
trois autres fils, Joseph, Bernard et 


voulait des beaux meubles, des toilettes, 
des bas de soje... 

+ Stanislas est un assassin, et dire 
que, ici à ia maison, 11 ne voulait même 
pas tuer un lapin ou égorger un pou- 
let, > 


Terreur rétrospective 


Le village de Faucoucourt est malate- 
pant daisi d'une sorte de terreur rè- 
trospective : 

Vous vous souvenez, demande à une 
voisine le vieux maire, ce soir où « il > 
est venu chez nous, Je suis sûr que si 
vous n'ôtiez pas arrivée, il me faisait 
mon affaire 

En revenant du Tarn où i| était parti 
A 17 ans et où il avait commis son ef- 
froyable série de crimes, Stanislas avait 
20 ans. A Foueoucourt, ‘il reprit cepen- 
dant la vie habituelle. Il assista aux 
noces de sa »œur, maride avec le G.I 
Quelques mols plis tard, le démon du 
meurtre le reprenait, Chaque nuit, 1 
partait rôder dans la campagne, 


Le béret accusateur 


Un matin, on trouva Mme Brasier 
assassinée, Eile put, avant de mourir, 
murmurer encore : < Je ne connais 
pas l'homme qui m'a frappée, > 

Mais on retrouva un béret devant la 
maison, C'était celui de Stanislas. Les 
gendarmes vinrent le chercher, 

La jeune sœur Jeannine, au gentil vi- 

au franc sourire, me dit : 
ns ce béret, on ne l'aurait peut-être 
pas trouvé, > 

Quand on évoque l'exploit de Stani 
Jas brisant d'un coup sec les menot- 
tos qui l’enchaïnalent, anecdote qu'elle 
ne connait et que je lui apprends, ses 

rillent d'admiration, Elle ne peut 
pas croire qu'on va exécuter son frère. 
Elle semble attendre on ne sait quel mi- 
racie, 

Le « miracle » qu'elle espérait s'est 
produit. 


de Montauban, mobilise sous la direc- 
tion du commissaire Vergne, poursuit, 
avec la gendarmerie, des battues dans 
le voisinage. Cinq départements aont en 


état d'alerte et toutes les routes sont 
Baraton, 
A aa sortie de prison, Walezewski a 


svolé une voiture qu'il a abandonnée en- 
aulte à Villebruntér (Tarn-et-Garonne) 


L'ENFANT ERRANT 
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ne se souvient plus, fl fit un sé- 
jour d'un an environ en U.R.S.S, 
puis revint en Allemagne avec un 
groupe de déportés rentrant dans 
leur pays 

De retour À Berlin, un trafiquant 
se servit de lui pour faire du mar- 
ché noir. Capturé au cours d'une rå- 
fie, 11 fut emprisonné, mais, À nou- 
veau, sur l'intervention de l'U.N.R. 
R.A., 1l fut envoyé à Paris ayec piy- 
sieurs petits orphelins, fils de dê- 
portés. 

A partir de ce moment, le récit 
devient plus confus. Placé dans un 


ferme des environs de Paris, le gar- 
çonnet n'avait qu'un but : gagner 
le Portugal, mais il ne parlait pra- 


tiquement pus le français, et n'avait 
nul argent. Il se décida néanmoins 
À prendre la route. Se fiant à saf 
chance, mangeant de quelques ra 
pines et de mendicité, Il réussit 
ainsi à arriver dans la région lyon- 
naise. Cependant, les adresses q'il 
a données, et, en particulier, celle 
de Ja ferme où il aurait été em- 
loyé, sont inexactes. Sans doute, 
le jeune garçon s'est-il trompé ow 
a-t-il oublié l'orthographe exacte du 
lieu où il se trouvait. , 
Gunter n'a pas voulu 
de son chien, un grand b 


e séparé 
rer al- 


lemand, qu'il a ramené avec Jui 
d'Allemagne. 
— C'est ma seule famille, décla- 


re-t-il en embrassant la bête amai- 
grie, 

On a trouvé sur lui deux médall- 
lons représentant sa maman et sa 
petite sœur. Le consulat du Portu- 
gsl, alerté, a demandé que lui soit 
amené l'enfant. 


Un gendarme tué, 
deux blessés : 


Les assassins iront an bagne 

MONTPELLIER, 5 mal, (Dép. « Fran- 
cesoir >). — Marcel Lopez et Lopez 
Moreno, d'odgine espagnole, volalent en 
mai 1948 la paie dts ouvriers des mi- 
pes de Commentry-Fourchambeault, À 
Decazeville. Sur le point d'être pris, 
ije tuaient un gendarme et en bles- 
saient deux autres. 

La Cour d'assises de l'Hérault con- 
äamne le premplér aux travaux. forcés 
à perpétuité et le second à 20 ans de 
la mame peine, 


L’'ASTHME 


vous étouffe ! 


Vous éprouverez un soulagement 
rapide, vous atténuerez considéra- 
biement la violence des crises, vous 
en éloignerez de plus en plus le re- 
tour si vous avez recours à Calm- 
Asmine, Remède d'une efficacité 
éprouvée contre Asthme, Emphysème, 
Bronchite chronique. Toutes Pharma- 
cies, 36 fr. Visa n° 768 P. 468. 
(Communiqué. y 


STANISLAS-LE-TUEUR, AVANT DE 
S'EVADER, A ÉCRIT A SA MERE : 


"Soyez courageux 
comme je suis 
courageux” 


LA VIEILLE MAMAN DU MONSTRE NOUS DIT : 


“lei, à la maison, il ne voulait 
même pas égorger un poulet” 


(De notre envoyé spécial Henri PIGNOLET) 


IL S'EN PASSE 
DES CHOSES... 


EN FRANCE 


M PARIS, — Deux faux policiers, Jo- 
seph Villemin, 35 ans, 28, rue Levert, 
et Marc Prot, 26 ans, 2 
Fiammarion, ‘sont arrêt 
tentaient de” #'mtroqui: 
chambres d'un Hôlel (A.F.P.). 
PARIS, — M, Jnies Moch. ministre 
des Travaux Publles, inaugure le mo- 
nument du pont « Jacques Boulle- 
che », qui reliera Gennevilliers à Ar- 
kentenil. Ce pont aura 205 mètres de 
long et 24 de large (A.F.P.). 
VERSAILLES. — Un planeur, piloté 
par André Bulleau, 47 Ans, de l'AEP- 
Club des Mureaux, s'écrase au sol, 
Le pilote est grièvement blessé 
(France-soir). 
AUBAGNE, — Le général de Lattre 
de Tassigny, assiste Aux fêtes local 
commémorant la libérai vil 
par les troupes qu’ 
Juin 1944 (AFP. 
DIJON. — Le cadavre d'un nouvem 
mé, enveloppé dans une serviette 


male ; 
des voyageurs »': 
mal (France AOÛT) 
GRENOBLE, — Hortense Buche, 
ans, femme de ménage, tme 

Martial Brun, monteur - ch 
36 ans, qui ne voulait pas l'Accompa. 

bal (France-soir). 

Des enfants provoquent 
l'explosion d'an engin, et le jeune 
André Crammegens, 12 ans, est tué 
(France-soir), 

NANTES, — Alors que seize jeunes 
kens des Auberges de la Jeunesie na- 
visualent sur le laç de Grandlieu, leur 
barque a chaviré. Quatre d'entre eux, 
Gérard Busson, Jean Guiliain, André 
Gauthier, de Nantes, et Jean Boulle- 
se, de Saint-Etienne de Monilue, se 
sont noyés (France-soir). 
VIENNE. — Le généra Mae Clark, 
aui ababndonne le poste de comman- 
t des troupes américaines en An- 
triche, est repari pour lee Elats-Unis 
UP). 


les contrôles suisse et français 


effectueront désor- 


PAUL DE 


interrogé ce matin par le juge 
le questionnera sur les « Suez 


A quoi le petit-fils de Ferdin 
de Lesseps rétorque que le gouver 
ment français a inventé de toutes 
pièces cette accusation pour ne pas 
avoir à lui payer cinq milliards qui 
lui seraient dus à la suite de la 
cession de terrains pétrolifères à ia 
Turquie. 

L'incuipé aurait l'intention, ce ma- 
tin, d'opposer le mutisme ‘le plis 
complet aux questions du magistrat, 

Son défenseur demanderait la mise 
en liberté provisoire de son client. 

Le système de défense de de Les- 
sens serait le suivant : € Les piè- 
ces sur lesquelles on se base pour 
me retenir À Fresnes sont des faux, 
Ils ont été fabriqués par la D.G.E.R, 
en accord avec le ministère des FI- 


à 


Pressions 


Le défenseur do Paul de Lesseps 
assure que les pressions se sont 
exercées sur lui pour qu'il ne fasse 
pas valoir ces arguments. M* Coulon 
aurait reçu, d'abord, les premiers 
temps de l'enquête, la visite d'un 
«agent commercial » qui, venu 
sous un prétexte banal, aurait 
tenté de lui soutirer des ren- 
sclgnements sur affaire, L'avo- 
cat apprit ie s'agissait d'un mem- 
bre de la €R. Puis, ce furent 
des coups de téléphone, 


< Abandonnez la cause et vous re- 


cevrez votre client 400 millions, et 
vous 100 millions, > 

Vinrent ensuite les menaces : 

«< Si vous peralstéz, nous vous 


créerons des ennuis, > 

En même temps, une transaction 
sait proposée À la famille de Les 
seps, Mala Paul refusa toujours, 


Le remaniement 
du ministère 


© sume oe ta race 1 


Là-dessus, réunion du groupe par- 
lementaire socialiste qui, iii, à Ja 
majorité mi de 69 voix contre 


9, optait contre la démission, pour 
lé remaniement avec révocation des 
ministres communistes, 
Imprestionnés sans doute par de 
tels chiffres, les membrés du co- 
mité directeur, réunis À nouveau, se 
ralliajent par 10 voix contre 9 à la 
décision du groupe parlementaire. TI 
est à noter, d'ailleurs, que nl M 
Naegelen, ministre de l'Education 
nationale. ni M. Augustin Laurent, 
député du Nord, tous deux mem- 


Le cabinet Ramadier 
en est à son 92° jour 


Le cabinet Ramadier a été 
constitué le 23 janvier 1947, suc- 
cédant au ministère socialiste ho- 
mogène Léon Blum, C'est le 
deuxième gouvernement de la 4 


République et le premier qui a 
été investi, selon la nouvelle 
Constitution, désignation 


Il comprend désormais 9 so- 
clallstes, 5 M.R.P., 5 Ras, des 
aGuches et 2 Indépendants, 


bres du comité, n'étalent présents, 
et qu'il est probable qu'ils se fus- 
sent prononcés eux aussi pour le re- 
maniement, 

La séance que tiendra demain le 
conseil national S.F.I.0, n'en pro- 
„met pas moins d'être chaude, On 
prête à M. Léon Blum l'intention 
d'intervenir en faveur du remanie- 
ment, au doyen Bracke celle de par- 
ler en sens contraire. Et bien des 
interventions se résoudront sa 
doute dans un aveu d'impuissance: 
« Nous.ne pouvons gouverner ni 
avec les communistes, ni sans eux.» 
Ni avec tol, ni sans toi... 


Un problème 
économique et social 


politique du problème ne dolt 
pas nous faite perdre de vue son as- 
pect économique et soe! 

Au moment même où sè réunira, À 11 
heures ce matin, un Conseil de cabi- 
sana les communi cette Loin 
ra rue La Fayette, le bureau dé 
convoqué pour examiner N 
conditions dans lesquelles a pris nais- 
sance et s'est développée la grève des 
usines Renault, 

Le bureau examinera aussi pourquoi 
l'Union parisienne des Syndicats a di 
cidé de soutenir des revendications ayant 
pour objet des augmentations de salaires 
alors que la C.G.T, 
laisser se poursuivre l'expérience di 
politique de baisse jusqu'au 1r julk 

Quant à l'aspect économique, 1i n'e: 
pas moins essentiel. Et le Rassemb) 
ment des Gauches, par exemple, annon: 
que son groupe tiendra, mardi à 35 heu- 
res, une séance consacrée au dirigisme 

voir M. Philip — et qu'il prendra 
seulément ensuite une décision touchant 
le problème gouvernemental 


Yves GROSRICHARD, 


EN SICILE 
26 massacreurs 
du I" mal, arrêtés 


PALERME, 5 mai (U.P.). — Après 
une bataille acharnée, la police a 
capturé 28 bandits, auteurs présu- 


tait engagée à 
ia 


més du massacre du 1" mai, où 
9 manifestants ont été tués. 
Lorsque les carabiniers s'appro- 


chèrent de la ferme où s'étaient ré- 
fugiés les bandits, ceux-ci ouvrirent 
le feu À la mitrailleuse et à la mi- 
traillette. Un certain nombre d'en- 
tre eux purent s'enfuir, Parmi les 
2 prisonniers, il y a des blessés. 
D'autre part, un car de police 
pelé en renfort s'est ablmé dans un 
ravin : deux policiers ont été tués 


et vingt blessés. 


NOS MOTS 


PROBLEME Ne 660 


u M IV V VI VE VE X X 


HORIZONTALEMENT. — I. Ne jaisse 
pas en paix (3 lettres). — IL. Fournis- 
seurs d'hommes (10 ].), — IIT. Qui a trop 
Konte certaines fumées (4). On y prend 
des voyageurs (5). — IV. Un minimum 
est nécessaire pour être vertueux (8). — 
V. Vieilles coutumes (2). Choisie (4). Pré. 
fixe (2). — VI. Coule èn Russie (4), — 
VIL De deux parties du monde réunies 
(8). — VIII. Sans esprit (3). Diphtonguc 


CRO ES 


Terminalson de participe (2). On y met 
les plantes délicates (6). 
VERTICALEMENT. — I. On y 
Jes privilégiés (8 lettres). — IL. Revolt 
(6 1). Tla ont beaucoup d'éclat peu de Vä- 
i 1 TIT. Qui ne flatte pas le 
isse pas aller nu (4). — 


(6 
goût (4). Ne 


IV. Dent de pierre (7). — V. Article (2) 
Aricie (2). La doivent être le père de 
ieur peupie (4). — VI. Conforme aux 
règles établies (10). — VII. Falt tenir 
le moins de place possible (5). Début 
d'érosion (2). — VII, Aftiuent de Ja 
Seine (4). Rivière française (3) 


Note (2). Iriande ibre (4). — 
boit et on y, fume (10). 
Solution du problème n° 659 
HORIZONTALEMENT. — I Spirites. 
— IL Caloritérs. — II, Ales. Flux. — 
IV. National. — V. Dités. Rein. — VI. 
Ases. Coran — VII Bau. Na. — VII. 


Eu. Bercail. — IX, Unie, Ahane, — X. 
Xi. Rite. As. 
VERTICALEMENT. — I. 


Scandaleux. 
— IL. Palais. Uni. — II Ijettes. — IV 
Rosies. Ber, — V. Ir. Os. Bé. — VE Ti 
Carat. — VII. Effarouche. — VIII. Sei- 
— IX. Ru. Ianina. — X, Sexen- 
imor Risnmur, 100. 


Suciaté Natvnale des 
Enwreprues de Presse. 


(2). Ne reconnait pas (3). — IX. Répéter 
(6). Deux lettres de Tergnier (2). — X. 


"ri à 


Travai exécuté par des ouvriers syndiqués 


Le vote 
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débute en affirmant qu'il n'est pas 
possible de charger les prix de re- 
vient par des augmentations de sa- 
laires, Ce serait la perte de la mon- 
naie et par là même celle de la 
classe ouvrière. 

Le président du conseil. — Qu'on ne 
nous jette pas A la traverse Je ne sals 
quel libéralisme périmé ou je ne sais 
quelle démagogie des classes moyenn 
ous sommes dans la crise. Pour la tr 
verser, Il nous faut un corset de fer 

M. Legendre, — C'est une gaine scan- 
due ! 

Le président du conseil 
pensez, voter contre cette politique. Ce 
m'em pas reniement votre droit, e'est 
aussi votre devoir ! Tous d'ailleurs, 
nous devons engager notre responsabi- | 
Mié. | 

Un autre problème se pose en même 
tempa à s'est celui du régime parlemen- 
taire. 

Un contrat a ét passé entro l'Assem- 
bite et le président du conseil désigné ; 
on bien ce contrat est respecté par tous 
les membres du gouvernement Jusqu'à 1a 
dernière ligne. Jusqu'à la dernière vir- 
gule, ou bien il n'y a plus de régime 
parlementaire. 

M. Badlé. — La vérité, c'est que cet- 
te chambre est Ingouvernable. I faut la 
dissoudre. 

Le président du conseil, — La solidn- 
mité ministérielle dolt être pour les mi- 
nistres supérieur à loutes lès autres 
solidarités. Elle les lie tant qu'ils sont 
ministres. Jls peuvent reprendre leur 
liberté: s'y ne le font pas, is doivent 
tenir leurs ‘engagements, où bien il n’y 
A pius de régime parlementaire. (A) 
plaudissements à gauche, au centre et 


On a critiqué le régime parlementaire. 
On lui a opposé le régime présidentiel. 
de supplie ceux qui sont pour le régime 


présidentiel de voter contre moil ! (Ap- 
plaudissements à gauche, au centre, sur 
ces bancs, MM. les députés se lèvent.) 

M. Triboulet. — La ficelle est un pou 
grow, (Appiaudlssements à droite.) 

Le président du consell, — Eh bien, 
vous voterez contre ! Prenez voire res- 
ponsabliisé. Laissez-moi prendre la 
mienne. 

Tous ces passages ont été applau- 
dis par la majorité de l'assemblée, 
communistes exceptés, 

M, Queullle apporte à M. Ramadier 
l'appui du Rassemblement des gauches, 
tout en lui demandant de revenir Je 
plus tôt possible à un régime de liberté, 

M, Capitant, enfin, vient € en son 
nom personne] », interpeller le gouver- 
nement. 

Il n'est pas optimiste. 

Le régime parlementaire ne fonction- 
ne Plus, ponctué-t-l}, et cette séance en 
est la preuve. 

Après une intervention de M. Joseph 
Denals qui parle dans je dés ‘ l'orére 
du jour eur lequel Ja question de con- 
fiance a ét4 posée, est relu par la pré- 
idente et le scrutin est ouvert, 

Cet ordre du jour est adopté par 360 
voix contre 188 sur 548 votants 

Les communistes et les 
leur parti ont voté contre, 


Robert DANGER. 


Grève aux Messa- 
geries Laïtières 


Les metteurs en pôts des Messa- 
geries Laitières, rue Chevaleret, 
sont en grève. Ils réclament jne 
augmentation de salaire pour les 
heures faites après minuit, 


res de 


Fin du monde ? 


Le soleil va-t-il s'étendre ? C'es 
que nous laisse croire le profes 
PIDARD qui aurait capté des messages 
provenant des habitants de cet astre 
demandant, pour continuer de nous 
chauffer de leurs rayons, l'envoi de 
2.000.000 de paires de Chaussures d'Art 
Lepicart, avant la fin de cette année. 


ACCUSE LA D,G.E,R. 
D'AVOIR FABRIQUÉ 
DES PIÈCES ACCUSATRICES 


Interrogé aujourd’hui, il refu- 
serait de répondre au juge 


AUL de LESSEPS, qui sera assisté de son avocat, M* Coulon, est 


mis à la disposition des Allemands pendant l'occupation, 


| APRES LE VOL DES 


LESSEPS 


e d'instruction, MVinay.' Celui-ci 
» que de Lesseps est accusé d'avoir 


PORTRAITS DE GAULLE 
Enquête au 
ministère de la 
Reconstruction 


Six jours exactement après le vol 
des portraits de de Gaulle à IIn- 
formation, l'enquête commence... 

La P. J., mise au courant du vol 
mercredi matin, n'avait pas voulu, 
jusqu'à présent, ouvrir une enquête 
officielle. Car, de son côté, l'Infor- 
mation ne prenait pas l'initiative de 
porter plainte. 


“ul 


Rs 


HP 


p 


| 


| 
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Enquêtez d'abord. Suivant | 
premiers résultats que vous obtien- 
drez, nous verrons si nous devons 
porter plainte, disait l'Information 

— Nous ne ferons aucune recher- 
che avant d'être € couverts » par 
une plainte déposée en bonne et due 
forme, chez le Procureur de |a Ré- 
publique, répondit le Quai des Or- 
fèvres, 


La conversation dura ` quatre 
jours, Finalement, samedi soir, le 
ministère de l'Information portait 
piainti 


Le numéro de la camionnette qui 
servit au transport des portraits 
figure sır les registres de la carte 
grise au titre e Ministère de la Re- 
construction et de l'Urbanisi 

Mais tout porte à croire que le 
numéro eu question avait été peint 
aur la voiture pour la circonstance. 

Aujourd'hui, les enquêteurs doi- 
vent se rendre au garage d'a mini: 
tère de la Reconstruction en compa- 
gnie du fonctionnaire de l'Informa- 
tion qui a donné le signalement de 
la camionnette, 

Mais il est à peu près certain que 
cette première démarche donnera un 
résultat négatif, 


Un ex-P.G. rentre 
après 10 ans 
d’absence 

En même temps que son fils 


sa mère retrouve un petit-fils 


DIJON, 5 mai (De notre cor- 
respondant particulier, par télé- 
phone), — Un ancien prisonnier 
de guerre, René Patingre, domi- 
cilié à Bontans, territoire de Bel- 
fort, vient de rentrer dans sa fa- 
mille après dix ans d'absence. 

Appelé sous les drapeaux en 1937, 
E sse, Í} fut affecté, au mo- 
ment de la déclaration de guerre, à 
un poste avancé aux. abords du 
Rhin. Il fut fait prisonnier en juin 
1940 et connut pendant cinq ans la 
vie des camps, En mat 1945, les Rus- 
ses le délivrèrent. Mais, syant per- 
du ses papiers d'identité, il fut pris 
pour un Allemand et faillit être fu- 
sme, 

Après maintes tribulations, I1 a 
yada du camp où li était interné et se 
fit engager dans uné usine de pote- 
ries, À Grinitz, où il avait déjà tra- 
vailié au cours de sa première cap- 
tivité. 

Ayant pu enfin correspondre avec 
ses parents, il reçut ses papiers d'i- 
dentité et se rendit à Berlin au bu- 
reau de rapatriement, 

L'an dernier, il avait épousé une 
jeune Polonaise qui lui donna un 

arçon, il y a trois mois, Ces jours 

lerniers, René Patingre, sa femme 
et son enfant arrivalent en France et 
retrouvaient une famille. 

La mère de l'exilé qui avait perdu 
un autre fils au cours des combats 
dé la Libération, a retrouvé un petit- 
fils, 


La noyée de Lavours 
fréquentait 
les tueurs genevois 


GRENOBLE, 5 ma! (de notre corr. 


part, par él), — L'activité des 
nombreuses rélations d'Emilienn 
Bourgéat — la noyée de Lavours, 


trouvée à peine vêtue dans un sac 
— depuis le 23 mars, Jour de sa dis- 


parition, est soigneusement con- 
trôlée. 

Amie d'un industriel lyonnais, 
Emilienne, dite Mimi, fréquentait 


également dés indivigus compromis 
dans des affaires de trafic de stu- 
péfiants, notamment Paul le Tueur, 
chef d'une bande opérant dans la 
région de Saint-Jullen-en-Genevols. 

Le commissaire Porlane, de la 10 
brigade mobile, s'est mis en rap- 
port avec la police helvète pour con- 
naître les glissements de cette 
bande, 


VOYAGES 
Pentecôte 


accompagnés ou Individuels 
3 jours 

NORMANDIE. .... 4500 fr.| 

AUVERGNE ...... 4950 fr.) 


VOSGES, .......... 4700 fr.) 


2 jours 
[Châteaux de là Loire 3.200 fr.) 
Ces prix comprennent tous les frais : 


transports, hôtels, excursions, guides 
Envoi gratuit programme détaillé 


LE TOURISME FRANÇAIS 


96, rue de la Victoire, PARIS 
TRI, 15-43 


SAUVEZL'ESTOMAC! 


Soulagez rapidement 


ces 

Brû 
et 

T 


me 
con 
d'acidi 


une 
rée, (p 


Artisti 


Rensei: 


et moral quand il est torturé par 
une digestion défectueuse, L'excès 


la cause sera facilement neutralisépar 
etite dose de Magnésie Bismu- 


que repas, Visa N° 1463 P 5244-8638 


SANTE - BEAUTE - GAITE 


La MOINS CHÈRE des villégiatures 
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DAUTHUILLE 


«Prince de la Croix-de-Berny» 


NOTRE JEUNE POIDS MOYEN A FAIT 
MIEUX QUE DELANNOIT ET HAWKINS 


Le stade de la Croix-de-Berny, si favorable, 
tout particulièrement, hier, à Laurent Dauthuille. 
‘Prince de la Croix-de-Berny, a réussi une rentrée 


A vrai dire, s'il ne nous a pas telle- 
ment donné Je temps de juger ses. pro- 
Brès techniques, nous avons eu tout de 
même la possibilité d'apprécier les qua- 
Jités de Milandri, champlon d'Italie. Bel 
Athlète, bien en ligne, le Transalpin a 
un gauche rapide, des Jambes, de l'al- 
Jure enfin. s 

Un crochet-gauche extrêmement sec; 
donc rapide, de Laurent Jeta tout cela 
Au tapis après deux minutes de combat. 
L'itallen a sans doute commis une énor- 
me faute, une faute de (novice en se 
relevant ausaitôt ; toujours est-il qu'il 
retourna deux fois au canevas, pour 
Atre sauvé par le gorg et, finalement, ne 
faire compter < out > au second round 
Sur un crochet À la tempe, aussi rapide 
qua les précédente ! 

En comparant cette victolre-ðcjair de 
Dauthuille aux victoires aux points que 
Y'Anglais Hawkins et Je Belge Dejannolt 
ont remportées récemment sur je même 
Milnndri, on ne peut être que fortement 
impressionné. 


Charron doit rectifier son tir 


Charron, décidément, nous en fait 
oit de toutes jes couleure. A ses ad 
Vérsairen aussi} 

Pihis € fort », que 
Freddie , 1e Pol vai 
ere, d'une façon ou d'une autre 

Wrcsrrorcensssssessrssesense 

Malgré son apparence plus fréle, 1 
le méme poids que le 

puissant Cubain Ochon s 72 kg, 300. 
Nrersrorsesresscrerrersssssse 
daim ! Robert en eholalt, #1 noùs onons 
dire, une troisième : blon qu'ajuntant de 
terribles € punches », II visa ma 

Price, martelé, balaye, 
pis, HE prouve d'un rare courage 
cnipeeur hora digne, Il se fis finale: 
ment compier « dix » #eujement 
e neuf » peut-être ! — après avoir en 
calmé un coup indéniablement bas 
Charron dolt reetfler le trajet de son 
uppercut au corps. 


Toniolo a surpris agréablement 


an moyen 
midi (la 


que 
vain 
Y'lrjan 


envoyé nu ta. 


Tony Tonlólo, Je troisième p 
français de ce captivant aprè 
météo, décidément ert avec 
noua a aurpris agréablement, 
Voue A l'échec — Ochoa avait 
Brosse Impression training — 
niojo a surmonté s 
habituellement time 
Bien conseille par Michelot, Tony A 
finalement battu aux polnim, de peu, un 
adversaire athlétique, muscujeux, Un pou 
« noué > pout-Alre, en tout cag un pou 
Rerrerrerrraennneneeresrenes 
SL Price a été déclaré vainqueur sur 

eoup bas de Charron, on ne peut dire 
ave le rude Iriandais a tenté de tirer 
quelque Avantage du «foul» qui 
J'abattit au tapis, M 

peine À reteni 

désireux de c 


fait 
To: 
façon 


oette fou 
Fée 


Jent, et aans doute insuffisamment ac- 
éllmaté. Toniolo et Ochoa sont à: revoir 
face à d'autres tâches. 

Georges SCHIRA, 


CERDAN FORFAIT 


Moüroët Cerdan devait « superviner » 
le rencontres da la Crois-du-Rarny 

Marcel Cerdan devait diro présenté à 
la ouie française, pour la première fois 
depuis aa victoire sur Harold Green, 

Las | Marcel Cerdan brillalt par son 
absence, 

On expliqua qu'un incident de route 
avait bloqué son avion à Sharon et qu'it 
ñe pourrait arriver avant la fin de la 
réunion, 

A 0 vérité, Cerdan n'a pas encore 
quitté l'Amérique, 11 partira mardi et 
sera à Parin fout justa pour ammister à 
la production do Hawkins devant De 
goune. 

Hawkinsa, un citoyen 
beaucoup notre bombardièr, 


qui intérense 


RUGBY XV 


Les quarts de finale 
de la Coupe de France 


Stade Toulousain bat A.S. Bitte- 

roise 1 19-9. 
A.S, Montferrand bat-S.U, Agen : 

8.6, 
$. Paloise bat U.S, Romans : 14-3, 
F'G, Lourdes bat U.S, Tyroëse : 

12-3, 

RUGBY XIII 
Les demi-finales 
de la Coupe de France 

Avignon bat Albi 1541 


Qie B.U., 10 construit au Havre par | 

N.C.A. du Nord vient de voler 

première fols : carlingue conçu 

que comme une carrosserie d'auto 

moteur 4 l'arrière, hélice inversée 

très haute, double empennage soute 

par deux poutrelles d'acier, irain tr 

cle, moteur Mathis de 190 CV, viteare 
croisière de 210 kmh, rayon d'action 

le 1.200, entièrement métallique, consom- 

mation sensiblement égale À celle d'une 

11 CV Citroën, Le S.U.C, 10 sera cons- 

tult on série à la cadence de 50 exem- 

plkires par moi 


m 
i] 


Jean RICHARD. 


Sportifs du Nord 
ceci vous intéresse 


Ainai que nous l'avons annoncé dans 
un dernier numéro, France. 
cord ont décidé d'offrir G 
MENT à deuz sportifs de la Ligue du 
Nord le déplacement de Paris pour as- 
sister à la finale de la Coupe qui met. 
tra aus prises Strasbourg et Lille Al- 
mancha prochain 11 mal, & Colombes 
Pour bénéficier de cetie offre géné. 
teune, les sportifs du Nord (départe. 
ment du Nord, du Pas-de-Calais et de 
la Somme) devront détacher la bon et- 
dessous, ainsi que celui paraissant dans 
Record daté d'aujourd'hul 8 mat, col- 
ler lea deux bons sur wne feuille de pa- 
pier portant leurs nom et adresse et 
expédier le tout aussitôt à 
M, Angustin CHARLET 
Café des Journalistes 
5, place Rihour, à LILLE 
Le jeudi 8 mal, les enveloppes re- 
cues seront brasséea et deux d'entre | 
enes tirées au aort pour designer les 
bénéficiaires du déplacement do Paris 
qui seront pris en charge par France. 
soir et Record au départ de Lille. 


Finale de La Coupe de France 
à Colombes le 11 mai 
BON 


de « France-soir » 


l'O.S.A) — 


sensationnel 


én 1945, à notre vedette numéro 1, Marcel Cerdan, l'a été 
uu Le « Tarzan de Buzenval », mué en € Dauphin », et en | 


LE VENT NE PERMETTAIT PAS L'ECHAPPÉE 


Les Havrais ont sacré 
Diouf champion de France 


[De notre envoyé spécial Jacques CHAPUS) 


LE HAVRE, 5 mai 


Successivement Paris, Nice, Lyon, Mulhouse 


ont boudé en dernière minute lè championnat de France des mi-lourds 
Assane Diouf-Victor Buttin, On en était arrivé à douter de ses chances 
d'organisation, Les Havrais, qui mirent le match sur pied, n'ont rien 
à regretter. Ils ont assisté à un championnat d'une rare qualité, 


en trombe dès Je coup de gong, 
soütinrent Je rythme 
Jusqu'au coup de gong final 
Très courageusement, Victor Buttin 
cherchait à imposer A son adversaire le 
travail au corps. I) y parvenait. Mals 
Amane le repoussalt fréquemment de aes 
directs du gauche ou mettait un rerme 
à ses entrées au corpa en Jui déoochant 
de nodes uppercuta bien appliqués 
Buttin fit le forøing, et ses ataques 
en sèries au corpa aurajent enthouslasmė 
les € populaires » parisiens 
Les jugta, entfmant le travail de Diout 
plus efficace, lui aceordèrent ja déci- 
mol, c'est un beau couron- 
ent de carrière, nous disait Au ves- 
aire Ja « panthère nolre ». Je ne pènse 
Plus beaucoup boxer. Encore deux ou 
trois combata et je raccroche, Je m'oc- 
cupe de mon bar et de mes enfants 
fout a un temps, L'heure vient pour 
moi de quitter la boxe. 
Victor” Butçin était désespéré, 
C'est In quatrime fols que Je me 
enlever la décision par Diouf, 
devient une habitude. Al Marcel 
Cerdan veut m'emmener avec jul aux 
Etats-Unis — comme promis — je pars 
quand 11 veut 


laisse 
Cela 


On comprend ça. 


Peiro toujours là 


Francis Peiro noua n fait une nou 
velle démonstration de ses qualités na- 
turelles, Les Juges ne jui ont pas ac 
cordó la dèciiion devant W Mom. 
ber. Is donnèrent match nul. Mais lea 
deux hommes taleng join de leur forme 
Francisco Pelro aurait décidé en quit- 
tant Le Havre, pressé par ses man: 
Brugnon et Jacques, de 
kilos, Ce qui lut permett 
quelques combata en An 
it, de prouver enfin 


L'Italien Fusaro 


vedette à Marseille 


MARSEILLE, 5 mal. — T] y a fort 
longtemps que le public marseillais n'a 
pas VU en action un boxeur aussi éton. 
nant que l'Italien Fusaro, qui, à lui seul 
valait l'affiche. 

Opposé nu Nord-Africain Lahoussine, 
11 se joua littéralement de lui grâce A sa 
science de In boxe et A ses esqulves dê- 

ncertantes, 


Moralité de France-Australie 


BERNARD et ABDESSELAM en 


Simple pour la Coupe gavis? 
Pourquoi pas.. 


La rencontre franco-australienne s'est terminée, comme Il était 


Pellizza a 
contre Brown, 


fait un bon premier set 

un Brown pour lequel 
le était bien souvent trop petit. 
Le score : 8-0, prouve assez que l'Aus 
trallen était assez loin de sa forme de 
Wimbledon. Mais Pellizzæ, après ce bril- 
lant début, rentra ses griffes et re- 
tomba dans son jeu défenalf, aans mor- 
dant, san# vitesse, sans éclal 

Pourquoi cette brusque crainte ? 
Qu'avait-l A perdre ? Rien-d'autre que 


«Je jouerai le double 
avec Pellizza aux 
championnats de Paris» 
nous dit Marcel Bernard 


Marcel Bernard est rentré hier solr 
d'Amérique, après un voyage sans his- 
toire. 

— Je ne suis pi 
ma forme est exi 
dit à sa descente d'avion. Je jouerai 
le double avre Pellizza aux champion- 
nats de Paris pour rester dans J'am- 
blance des tournois avant ia Coupe 
Davis. Après les Américains, mainte- 
nant il faut penser aux Hindous ! » 


A. B. 


1e match, A: dix jours de la Coupe D: 
vis, on peut se demander avec quelques 
craintes ce qui nous attend contre les 
Indes, 
Les < quatre » de l'équipe de France 
ont été sélectionnés hier, Ce sont Des- 
rrrccrerrerereccreerererreers 
Une rencontre Wimbledon-Racing 
aura lieu les 17, 18 et 19 mal sur les 
courts du club angiais, Les équipes 
ont été formées de ia façon suivante : 


RACING. Landry, Mme 
Feret, Colin 


WIMBLEDON. — Mrs,- Stammers, 
Miss Bostock, Miss Quertier, D. Bar- 
ton, Paish et Carter 


rerrerrrrrrrrrrrrrrerrenre 
tremau, Marcel Bernard, Pelllzes et Ab- 
desselarm. z 

Les deux joueurs db simple ne seront 
désignés que la veille de la renconire, 
au moment du tirage au sort. 

Vraisemblablement Marce] Bernard et 
Abdesselam joueront en eimple et Be: 
nard-Pellizza disputeront le double. 

Abdesselam et Pellizra se gencontre- 
ront en quart de finale des champion- 
nats de Paris, I) es; probable que le 


BOXE au PALAIS DES SPORTS 
JEUDI 8 MAI, à 20 heures 


Vince HAWKINS 


Champion de Grande-Bretagne 
Prix des places : 


- Gus DEGOUVE 


Vainqueur de Dauthuille 


de 90 à 1.620 francs 


Location ouverte : PALAIS DES SPORTS (SUF. 44-40) ; 10, Fa, Montmartre CTAI, 70-80) 


Wagons-Lits (OPE, 61-30), Le Coppélia, 2, 
30, anus da l'Opéra (OPE, 90-96), 


Rapid Pullmann, 3, place Pyramides 


rue Marivaux (RIC. 80:69), 


Agence Timy, 
COPE 81-60). 


facile de le prévoir, par la complète défaite des Français, Au vrai, ni| 
Destremau, ni Pellizza n'ont fait preúve d'un exceptionnel brio. Ils sont 
[l'un et l'autre beaucoup trop irréguliers. | 


je oe march fixer le choix du 


Au falt, est-ce blen Je eort qui a mis 
Abdesselaim et Pellizza du même côté du 
tablesu 7 Alain BERNARD. 


| 


et renouvelle, 
Son succès de 1946 


{D'un de nos envoyés spéciaux André COSTES) 


TOURS, 5 mal (par téléph.). — Paris-Tours s'est couru, cette année, à 35 kilom, 578 de moyenn 
Rossi, détenteur du Ruban Jaune de la route, aurait donc rendu près de 80 minutes à ses adversaires, 


Jules 


cette année, à condition qu'il ait eu encore en réser ve un petit « vent 1938 » de derrière le peloton, 


Ce vent 1938 était d'une cuvée autrement intéres sante que le « zéphyr 47 


DERNIERS EPISODES 
A la Croix-de-Berny, après le 
combat  Dauthuille - Milandri. 
L'italien est k.-o. pour plus que 
le compte. Notre jeune compa- 
triote se baisse pour le relever 
(ci-dessus), — Au vélodrome de 
Tours, le Belge Schotte vient 
d'enlever Paris-Tours d'extré- 
me-justesse : l'épaisseur d'un 
boyau; Sa victoire le rend joyeux 
en même temps qu'elle déchaine 
l'enthousiasme  exubérant de 
ses supporters (ci-dessous). 


Le « zéphyr 47 » était un vent axsez 
traitre qui vous tüait Un champion sans 
*même qu'il y prit garde. La raie tacti- 
que consistait à resler agglutiné dans 
le peloton le phis longtemps possible 
pour éviter une dégustation meurtrière. 
Voici d'allieura une liste, heure par 
re, de ceux qui en furent victimes 
pour avoir voulu y goûter un peu gou 
lument. 


Les leaders balayés par le vent 


1re heure, 38 kilométres, 
boulijet : aucune victime. 
2e heures, 37 kilomètres, avant Char- 
res : aucune viotime. 
3 heure, 33 kilomètres, ayant Bonne- 
al : Carrara, Caput, Pontet, puis Po 
thée ct Marcelak. 
34 ktiométres, après Cloyes 
Lucas et Le Mon), Sclardis 
k après Vel 
Paul Neri 


avant Ram 


dôme : 
Lucas 
. 35 Kilomètres, après Amboi- 
Leoni, Catti. 
% heure, 36 kilomètres, avant Tours 
sehueren, Florent Mathieu 
enis, Châpaite, Bizzi, Gauthier, 


aa 
Pe 


EMILE IDÉE MÉRITERAIT LE TITRE 
mais il n'est que qualifié 


(D'un de nos envoyés spéciaux A. BAKER D'ISY) 


TOURS, 5 ma 


— J'irais beaucoup*mleux si 
disait-elle à ceux qui s'enquéraient 


Premier ou second, Idée a montré en 
tout cas une forme ‘excellente, Le vent 
violent et, le étrangers ne hil ont pax 
permis d'attaquer ; au sprint, (1 eut 
tort de démarger trop 101... Mais, de tou- 
te fagon, i Gonsolide sa place, dans le 
championnat, avec 20 points contre 6 à 
Thiétara, 5 à Carrara, ete, 

Ne croyez pas pour cela que ses chan- 
cer d’être champion de France augmen- 
tent. Il aurait gagné Paris-Tours aprés 
le National qu'il ne serait pas plus avan- 
cé, Kt fl pourrait encore s'adjuger toutes 
les courses des prochains dimanches, À 
ne ferait qu'aceumuler des pointa inu- 
tlen, 

Car N s'agit seulement de qualiti 
tion, et c'est le 22 fuin, à Montinéry 
au'Tdée devra vaincre pour avoir droit 
au maillot tricolore, 

IL wi faudra compter, ce jour-là. avec 
les routiers provinciaus, Après Pernac 
(ui a confirmé sa valeur hier) et De- 
vréene, voici deur nowveawt qualifiés + 
Mansal, de Bésiers, et Antonin Rolland, 
de Lyon, 


` 


= 


— Il y avait sur la pelouse du vélodrome de Tours 
un juge très partial : Mme Emile Idée, 


nac, accidentés alors qu'ils étaient en 
lête, aont en dehors de la question 

Tout de même, cela fait déjà une 
belle consomation de leaders. 


Un sprint délicat 


Pinalement, les coureurs formérent un 


SCHOTTE attend le sprint 


à Tours, 


GCHOTTE — IDÉE 
©) AA 


v Ø 


peloton de quinze hommes pour venir 
à bout du e zéphyr 47 22 

1I y avait huit Prançals : Idée, Lauk, 
Antonine Rolland, Massal, De Muer, 
Fachieitner, Kalleri, Dorgebray : aix 
Belges : Dubulsson, Sercu, Decorte, 
Schotte, De Simpelaere, Vlaemynek, et 
un Hallen : Tacea 

C'était ln bonne formule et à 
quinze qu'ils arrivèrent à Tours. 

On auvait avec émêlion un terrible 
sprint entre Sercu et Idée, lorsque Brik 
Schotte, déjà vainqueur Van dernier, 
déboucha d'extraordinaire façon à l'ex 
térieur et, régla tout Je monde 
I1 n'y aval} vraiment pas moyen 
de tenter l'échappée comme l'an dernier, 
devnit-il nous dire : trop de vent.. J'ai 
Joué vainqueur au sprint et j'ai gagné 

C'est simple : mais cela n'alla pas 
sans protestations, car une grande par- 
tie du public tourangeau avait vu Idée 
vainqueur. 


l'on avait classé Emile premier! 
de sa santé, 


QUEUGNET n’a pas trouvé 


d’adversaires 


à sa taille 


On s'attendait, certes, la victoire de Roger Queugnet dans le Grang 
Prix de Boulogne, qu'organisait l'A.C.B.B., sous le patronage de « Li, 


ration », après celles de Paris-Evreux et du Grand Prix de Saint-D, 


Mais, malgré Ja classe et l'excellence 
de la forme de l'Acébébiste, on pensait 
que cette victoire serait plus difficile A 
obtenir. Or, à aucun moment, Queugnet 
ne fut réellement menacé. 

Deux faita sont à la base de cette 
apparente facilité. D'abord la hantise 
de la fameuse rampe de Dourdan et 
des côtes de la vallée de Chevreuse, qul 
empêcha jes audacieux de développer À 
fond jer échappées initiales, Ensuite a 
supétiorité de Queugnet qui semble 
Lmider mes adveranires À tel point qi 
ne cherchèrent même 

Queugnet possède 
maitres pour continuer ja b 
ses succès 


Jà un den ajouts 
lle série de 


Il manquait un homme 


Un homme, un seul, pout-être, eat 
capable de faire se livrer A fond l'Acé 
bébiste : l'ltalo-Marocain Longo, qui 
connut, hier encore jes méfaits du silex. 
Chassant énergiquement avec Forlini 
et Coudert, eux auss) victimes de cre- 
vaisons, Íl fut bjen 
cher >'au moment 
Chevreuse. 


prés de < raccro- 
de la décision de 


« L'ÉCHARPE, 


mais le mai 
m'intéresse 
nous 


Jean-Jacques Lambol 


| tant en tête et.. en y 


| 
a gagné 


glisser en dernière position, atten 
l'attaque, 


Lutte de coureurs ou querelles d'en- 
traineura ? 1 eat certain que Ville, nou~ 
u pacemaker de Chaillot, eût alfé 
tenir en éche Guérin, 300 prédécesseur 
auprès du crack tricolore et l'actuel 
« driver » de Lamboley. Mais l'astuca 
ne réussit pas 
— C'est très joll de € fairè le mur » 
nous confiait Chaillot après son four 
d'honneur qu'il effectua comme second 
de celle épreuve d'une Doure : mala cela 
ne réumsit que pour autant que celui 
qu'on attend solt attaqué sérieusement 
Or, Lamboley ne fut qu'effleuré. J'ai 
Perdu mon temps inutilement, 
Quant à Jean-Jacques, il était 
reux 
Je viens de toucher une belle échar- 

pes don de la municipalité de Boulogne- 
ijlancourt : si cela pouvait être un 
Acheminement vera Je maillot tricolore ! 


beu- 


stant ; en effet, son rival N° 1, Louis Chaillot, 
| qui n'avait pu lui ravir le commandement au démarrage qui suivit le 
| coup. de pistolet, adopta dès lors une autre tactique ; l'arrêt, Il se laissa 


C'EST BIEN, 
llot 

davantage » 
dit LAMBOLEY 


le Grand Prix de Boulogne en par- 


dant que Lamboley le rejoigne ot 


Vers ceja convergent tous mes efforta. 
MM. Chaillot et Lemoine, vous voilà 
prévenus ! 


Le coup de griffe du « poeske » 


En finale du grand prix de Boulogne 
de vitesse, on a'revu trola figures pré 
vues : Van Vliet, Scherens et Gérardin 
finale classique, pourrait-on dire 

Toutefois, l'ordre des vainqueurs a 
été moditié puisque c'est Scherens qui 
sur la ligne, précéda de peu Gérardin et 
Van Vilet. Et n'apparentez pas, surtout, 
le coup de patte du «€ poeske » — le 
chat — au Chant du cygne, car Jet al 
encore une pointe dangereuse. 

Tout comme notre jeune espoir Paye | 
qui. une fois de plus, s'en fut vers un| 


inévitable succès, 
Marcel GENTIS. 


pas à l'attaquer 


ni, 


Des bons points, 


De cette belle épreuve on peut try 
quelques conclusions : ja confirma 
du poulain de Julien Prunler : Hu 
À qui il ne manque qu'uns po 
Wiesse à le retour en foi 
grimpeur Marinelli, de 
l'Olymplen Rouffeleau, main 
mobilisé, Enfin le retour A ia 
d'équipe, dont Jes Olympiens de "à 
élaïent fort peu Jusqu'ici 

Michel COSTES, 


Seaibi 


Coppi et Bartoli se regardent 
en chiens de faïence 


Le Suisse Guyot en profite 
pour gagner à Zurich 


ZURICH, 4 mal. (De noire any 
spéclal permanent René Mosu) 
championnat de Zurich a démontré 
les gloires du cyclisme italien, 
Hartall, #e soucialent for, peu 
cès d'un troisième Jarron, 
Tout comme dans le Tour du Pl 
le recordman de l'heure et le 
de maints tours ont fait r 
ble à l'arrière-plan, T 
Que l'échappée qui fut déclalve 
clenchée à 25 kilomètres du 
Wintertür, après N6 kilomèt 
me leur groupe avait déjà un 
dix minutes, Quelques accident 
se ayant évineé trols des 
victoire se joua finalement 
hommes que Charlie Guyot 
lté Jaumannois, domin 
gré ln puissance de 
boylé final est redouté, 
Bartali n'inaista Dan et abandon 
pendant que son rival Coppi se cims 
18e, Quant À Guy Lapébie 
repréaentant 
termina pas. 


três malohanceux, 1 m 


Komor 
a eu son jour de chance 


Le aoclétaire du Vélo Club de Gir 
gan a connu jusqu'ici « 
chance pour y échapper dan 

zanne, 

Animateur de l'épreuve dès je die 
Komor sut tenir Ja tête Jusqu'à l'un 
vée où I| devança Candoni, bien Nre 
aur da fin.” 

Cette victoire ne tardera par 
suivie d'autres dans les ¢pr 
Kuos au paroours pénible, ca 
est précisément l'homme ‘qui ps 
mode dea échappéen prolongée. 

Les trophées Peugeot lul 
aang doute de se révéler coureur à #4 
pes et qui aalt, peut-étre, fiar 
< géant > de la route 


L'équipe de France à Londres a 


été moins heureuse que son dernier 


EN adversaire, le Portugal, vainqueur hier à Dublin de l'Irlande par 2 à 0, 


Les Russes, meilleurs 
basketteurs européens 


Les championnats d'Europe, qui viennent de se terminer à Prague, 
ont permis aux basketteurs russes de s'affirmer les meilleurs du Con- 


tinent. 

Les Soviétiques ont défait toutes jea 
formations nationajes/ qui jeur étaient 
opposées, jusques et y compris les Tehé- 
coslovaques, champions 1948. Tis ont 
exprimé d'excellente qualités techni- 
ques, tactiques et physiques, Ils étalent 
sans conteste, les meilleurs. Les plus 
dignes du titre qui jeur chot. 

Aprè la tournée des footballeurs de 
< Dynamo > en Angleterre, les sorties 
des athlètes moacovites sur nos tracis 
de cross et les exploits du < costaud > 
Novak, une barre A disques entre jes 
mains, les basketteurs de l'U.R.S 
Bous confirment que l'on fabrique du 
muscle de qualité sur les bords de Ja 
Moskowa. Gare aux Jeux de 1M8... 

Déception, révélation 

La France figure en cinquième place 
au palmarès de ja compétition, Elle 
doit ce rang aux défaites subies devant 
la Belrique et la Tchécoslovaquie. 

A aire ja vérité, on attendait mieux 
de nos joueurs. On pensait qu'ils’ jo'ie- 
ralent un rôle de premier plan, D'au- 
cuns, même, les voyaient parés du titre- 
Audi, “quelle déception 


Révélation des championnats: J'Egyp- 
te, qui a fait grande impression et que 
l'on verra d'ailleurs à Paris 

A.-L. TAC: | 


Les « athlètes caïds » | 
n'ont pas forcé leur talent 


La victoire des Universitaires du P..U | 
ersitaires de Londres, celle 

ns le 3.000 d'Orléans 

lle de Cherdhôtel dans le 400 
celle de Hansenne sur 800, à 

7) ne sont évidemment que 
formances d'ordre plus que se- | 
Mais la saison commence à 
Et elle sera longue... | 


Retenons pourtant que Gonon, À Au- 
xerre, a été battu deux fols par Cavil- 
lon Et que Wittevronghel, qui a changé 
de style et adopté la méthode de Conso- 
lini, pourrait bien cette année dépasser 
régulièrement les 45 m, au disque et at- 

ndre les 50 m, dès la saison sui 


petne. 


R. M. 


Douze mille candidats 
spectateurs pour Colombes 
forcent les barrages 


Dimanche matin, vers 9 heures, des 
incidents se sont déroulés avenue de 
l'Opéra devant l'agence Qui détient le 
monopole de la distribution des billets 
pour la finaie de la Coupe 


Quelque douze mille personnes 


13 
| 
Mt LD panel à 1e pre de 


nde et Francé-Belgique >, 
Dominique FRANZA; 


© 

Le manager Roser Bretonne part 
aveo es poulains Walrack ef Luc ETA 
à Roanne préparer 1a réunion du 18 de 
ja Orois-ae Berny. 

@ Gus Degouve est au vert 
Miet, dans la foret de Mongeo 
tirons du Havre 

@ Demain aoir, au Cen 
ukj 


depuis 
auz en- 


Gonnet- 


avaient enyaM Pavenue. La file d'at- | 


et que son prochain adversaire : la 
par 2 à 1. Pour son deuxième matei 
été battue par 3 à 0, laissant | 
limpression assez fâcheuse, pour ne 

Jamais l'équipe de France ne joua avec 
v'autorité d'une représentation natlonais 
qui réalisa l'an post une saison excep. 
lonngila cn enlevant une triple couron 
de lauriers" sur PAutriche, la Tehéconio- 
vaquie et l'Angleterre. 

On se serait cru auz années d'avant 
guerre, 

L'équipe de France na chercha qu'à 
durer, Qu'à limiter les dégats. Elis ne 
montra rien qui fút digne d'être retenu, 
sinon un courage devant lequel i) con- 
vient néanmoins de s'incliner. 

Mais une rencontre internationale n’est 
pas un critère de vaillance. C’est la con- 
frantation de deuz valeurs sportives pu- 
res 

Comment se fait-1l dono que deux ans 
après le match mul de Wembley l'équipe 
de France ait cté si décevante T 


Un handicap sérieux 


Cortes, l'aceldent survenu à Jean Gré- 
poire n'arsangea pas nos affaires, 

On ne peut se permettre de jouer les 
Anglais à 10 contre 11 surtout quand on 
aligne un contingent assez important de 
joueurs inexpérimentés. 

Ii n'y a pas de miraci. 
foliu un miracle pour qu'un Tempowski 
rélablisse la situation dans ce qui fut 
Presque en fin de partie une débandade, 

Depuis Wembley, le football britannt- 
que s'est pleinement retrouvé. II ne w 
iait pas hâte. Ce n'est pas pour rien que 
les Britanniques ont un proverbe « Slow 
but sure » (lent mals aûr). 

A force de se faire piquer, le « Lion > 
anglais s'est faché. 

Ii s'élait promis de mettre le « pa- 
quet > à ia première occasion, 

Déjà Van passé, la Suisse en fit lea 

ais quand ehe eut le malheur d'ouvrir 
| ie acore, 4 
| Les Anglais répliquérent par quatre 
| buts dans la dernière demi-heure du 

match, 

— J'avais l'impression d'un ouragan 
balayant le terrain, devait dire l'arbitre 
M. Delassate 

Samedi, à Highbury, ce fut une pres- 
sion confinuelle… et ‘en deurièmg mi- 
temps < le « Lion > la mangen... 9. 


Or, 4 aurait 


Strasbourg abandonnerait 
le championnat 


La commission du Calendrier a re- 
juré de remettre les deuz matches de 
| [hemplonnat que Strasbourg et Lille 
| | doivent disputer jeudi, à trois jours de 
ja Jingle de ia Coupe 

Én conséquence, Strasbourg a envi- 
| [age d'envoyer à Bordeauz son equipe 
| | erve. abandonnant ainsi aes chan- 
| | ces en championnat. 


TERES DE 


d 


Illustrat: 


PARIS 


Le baron de Graïm et Murph évo- 

quent le souvenir de la fille que 

perdit le prince, Rodolphe, Vers la 
même époque, 


Quant zu fils de Mme Georges, II 

a refusé de s'associer à une bande 

de voleurs amis de son -père,. le 
forçat évadé, 


d'après le 


élèbre - romän 
EUGENE “SUE 
ons de R. CAZANAVE 


Après avoir dénoncé un mauvais 

coup que préparait la , bande à 

Nantes, ll s'est réfugié à°Paris, 
17, rue du Temple. 


KCopuright by France-soir and Service de Diffusion du Dessin français.) 


i a disparu et seule sa 

si la jeune Rigolette, doit 

savoir où il se trouve et ekt en 
mesure de donner son adres: 


Hollande, vainqueur de la Belgique 
h de la saison, l'équipe de France a 


60.000 spectateurs de Highbury sur une 


pas dire pénibl 


Bonne leçon 


Le match de samedi doit étre satutat- 
re au footban français. I remet bien des 
choses on place, 

On s'eat aperçu ce qu'étalà la condition 

d'un Joueur anglais, On a pu 
ce qu'étaient la vitedse, le 
sena du démarquage, 

Le trolsième but de VAngletefre mar- 
qud par Carter à la suite d'uns bele 
préparation de Lowe fut une’ merveille 
du genre, 

La leçon ne doit pas être perdue et 4 

t heureux que quelque 3.000 Suppor- 

a français y alent assisté, 

Ils ont pu se rendre compte ausi dea 
dangera qui découlent d'un arbitrage 
français trop tolérant, où les charges ir- 
régullères sont monnaie courante. 

France-Anglaterre ne nous enlève pos 
des {ustons, 

Ou tant pis pour ceux qui 
eues? 

11 nous montre simplement la chemin 
qu'il nous reste à parcourir si mous vou- 
lons être < champions du monde et des 
environs ». 

Trop de ma de Championnat de 
France cette saison nous l'avaient dë 
montré, IL était nécessaire que laver- 
lissement vienne de plus haut. 


Jean ESKENAZI. 


Ben Barek 


à Marseille 


MARSEILLE, 5 mal (4e notre cor- 
respondant particulier. J. M, AUDI- 
BERT), — Les Nord-Africnins de 10: 
M., renforcés par Ben Barek, ont dis- 
posé de leurs co-équiplers marseillais 
par 6 À 2, 


lex ont 


L'équipe de France 
est rentrée 
avec deux blessés 


Hier soir, jes Français ont regagné 
discrètement leurs . pénates. Grégoire, 

il enflé, portait cinq pointe de suture 
sur l'arcade soureilière droite, tandis 
que deux camarades ajdalent Helsserer 
à descendre de J'avion. 

Helsserer dut faire preuve d'un ruda 
courage pour terminer le match d 
Highbury avec une blessure au pied ra- 
vivée par un coup de Wright 

Oscar es: sérieusement touchë, et ne 
pourra certainement pas Jouer jeudi en 
champlonnat. 

I nous a assuré cependant qu'il tien- 
drait sa place coûte que coùte en Coupe 
< même si je dois me faire faire une 
piqûre >, a-t-il ajouté, — D. R 


Caen s'impose 


Four cette troisième journée du cham- 
pionnat de France des amateors; les 
rudes Béthunois « Inauguralent » en re- 
cevant Onen, 

Les champiôns de Normandie, confir- 
mant leurs deux précédentes victoires, 
ont ramené un point de cette périlleuse 
< expédition ». C'est un succès, 

Ns conservent le commandement en 
poule A, mais ils devront compter no- 
inmment avec Cazères qui a éi 
pher à Mont-de-Marsan. 

En poule B, Gueugnon devient leader 
par sa victoire zur Merlebach, malchan- 
ceux, tandis que Relme totalise devant 
Montluçon et que le Vésinet cueille deux 
points sons le elel bleu de in Ciotat. 

Jean-Marie PONSETTI, 


4 France-soir C CB 


| Un match qui remet 


DIVISION NATIONALE 
“Cannes bat Red Siar 


DEUXIEME DIVISION 


“Sochaux bat Valenciennes 
tAntibes bat Berancon 
*Angers bat Avignon 

Lyon bat Douai 
Angouléme bat 
Nice bat Colmar 
ZA. Paris hat Toulon 
Nimes bat Le Mans 
*Clermont et Amiens 
*Bérlers bat Nantes 


1. Sochaux (35 m,), 54 ptn; 2, Al 
G6 m.)., 48 pia; 3 Valenciennes, AY 
gera, Lion (36 m.), 47 pta; 0. Angos 
lômé (45 m.), 45 pta; 7. Nante G 
m.), 43 pta; 8, Colmar (16 m.) 42 tt; 
9. Nimes (T m.), 35 pis; 10. Ben 
con (36 m), 34 pts; 11. Avignon O 
m.), 34 pts; 12, Douai, Clermont, O.A 
P. (38 m.), 15, Béziers (38 m.), 32 pi 
16. Troyes, Amiens (35 m.), 31 pis; 1 
Nice (36 mi), 29 pta: 19 Toulon ( 
m), 26 pta: 20, Le Mans G9 m). 2 
pta; 21. Perpignan (35 m), 19 M 
22. Antibes (33 m.), 17 pts 


Le Red Star a déc 


Cannes bat Red Star 
CANNES, 5 maj (de notre 
dant particulier). — Les Re 
n'ont pas donné je meilei 
mes. Mais ijs ont joué surpri 
pas ja blessure de Bem 
Au cours de ce match qui 
servie d'excuse valable Ne 
Bénéficiant du vent en première 
temps, les Audoniens ne parvinr 
rarement À inquiéter la défense cË 
qui se montrait dana un Jour pari 
lièrement heureux et malgré D 


Ferplennn 


fense parisienne dut s'av 

ün tir du dynamique 
Dejachet, Nuévo 

rent les mellleura de 

nes, Flak, qui annihlla 

égal à lui-mème, 

rent les plus remarquês 


Valenciennes abdique 


Sochaux bat Valenciennes i 2 
MONTBELIARD, € 
corresp, partleulier) 
forcer, acquit ia marque 
Don 

Väjenciennes essaya 
réagir. Privés de réalisa! 
istea n'inquiétérent 
ment Corni 

Ajoutez à cette Imerties 
des défenseurs valenclennois 
comprendrez pourquol 5° 
s'employer, au cours d'u: 
contre loute Attente, fui s 
ajouta deux points à son a 


PC | F4 tard 
Toulon s'est réveillé trop ! 
C.A, Paris bat Tou'on à 
Dominés pendant quatre-viné” 
tes les Toulonnais manquèren 
Yégaliaation La fin du match, di 
opposait au CLAP.. fut nettement Ayp 
avantage, Mais ie manaue dde 
dana leurs différentes gnes, | 
rité de eur technique, T absen 
Cacite cnez les avants sont M 
area > qu'i drait défi! 
par l'ardeur et Tacerochast. 
Les buts furent marqués, Par 
os a 38 min), Karel (80, M 
R CAP. 7 Rovi! 


Les Angevins s'imposent 


nettement 
n par 
Angers bat Avignon pa 
$, 5 mai (de notr 
ANGERS, 5 mal (ds noy = 
i imposée iou 


avant le 


maux se placèrent au 
alors 


fiechissement, de l'équipe, d 
ressaiait bientot et repri 
l'emporter avec aisanch 


